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1. Introduction  

±ǳ ƭŀ ǊŞǇŞǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффл Ŝǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŘƻƳƳŀƎŜǎ ǉǳΩŜƭƭŜǎ 
produisent, le Gouvernement wallon (GW) a décidé ƭŜ ф ƧŀƴǾƛŜǊ нлло ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǳƴ Ǉƭŀƴ Ǝƭƻōŀƭ 
de Prévention et de LUtte contre les Inondations et leurs Effets sur les Sinistrés (Plan PLUIES). 

Le contenu de ce « Plan PLUIES », adopté par le Gouvernement wallon le 24 avril 2003, vise à présent les 
6 objectifs suivants : 

1. Améliorer la connaissance du risque « inondation » ; 

2. Diminuer et ralentir le ruissellement des eaux sur les bassins versants ; 

3. Aménager les lits des rivières et les plaines alluviales tout en respectant et en favorisant les 
habitats naturels gage de stabilité ; 

4. 5ƛƳƛƴǳŜǊ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ Ł ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝƴ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ ; 

5. !ƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ŎǊƛǎŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ; 

6. Atténuer la charge sociétale des dommages. 

 

Figure 1 : Schéma des objectifs du plan « PLUIES » 

Pour atteindre ces objectifs, 32 actions ont été adoptées par le GW (voir 7.1 ci-dessous). La 
« ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ η ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ DT1 du Plan « PLUIES ». La « carte ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ 
ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ » (2007) et la « carte simplifiée du risque de dommages 
Řǳǎ ŀǳȄ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ » (2009) en sont les résultats. Ces cartes couvrent 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǿŀƭƭƻƴΦ   
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La directive 2007/60/CE du Parlement européen et du Conseil du 23 octobre 2007 ǊŜƭŀǘƛǾŜ Ł ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ 
Ŝǘ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ, dite Directive Inondation (DI), impose aux Etats membres une 
série de dispositions à prendre en matière de gestion des inondations. Elle privilégiŜ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ǇŀǊ ƭŜ 
cycle du risque comprenant les étapes suivantes : 

1. La Prévention ; 
2. La Préparation ; 
3. La Protection ; 
4. [ŀ wŞǇŀǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ wŜǘƻǳǊ ŘΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ όŀƴŀƭȅǎŜ Ǉƻǎǘ-crise). 

Cette approche a été intégrée à celle du plan « PLUIES » ; les deux approches sont parfaitement 
cohérentes et compatibles comme le montre la figure 1. 

[ŀ 5L ŀ ŞǘŞ ǘǊŀƴǎǇƻǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ ό/Ř9ύ ǇŀǊ ƭŜ 5ŞŎǊŜǘ Řǳ п ŦŞǾǊƛŜǊ нлмл  ώa. Řǳ п ƳŀǊǎ нлмлϐΦ 
5ŀƴǎ ƭŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ όŎƘŀǇƛǘǊŜ ±ύΣ ƭŜǎ ŀǊǘƛŎƭŜǎ 5роΦм Ł 5роΦмм ŦƛȄŜƴǘ dorénavant les dispositions relatives 
Ł ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΦ 

Ces dispositions prévoient les 3 étapes suivantes : 

¶ 9Ǿŀƭǳŀǘƛƻƴ ǇǊŞƭƛƳƛƴŀƛǊŜ Řǳ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ  ......................................  22 décembre 2011 

¶ Cartographie des zones inondables et des risqueǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ.............. 22 décembre 2013 

¶ tƭŀƴ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ  ................................................  22 décembre 2015 

LΩŞǘŀǇŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ǇǊŞƭƛƳƛƴŀƛǊŜ ǎΩŜǎǘ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ Řǳ Ǉƭŀƴ ζ PLUIES » et 
sur les cartes qui en sont issues qui indiquent que ƭΩŜƴǎŜmble du territoire wallon est sujet à un risque 
ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ όou que la matérialisation de ce risque peut y être considérée comme 
probable) (Art роΦм Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ).  

Les 2 étapes suivantes ont donc été ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜrritoire wallon.  

LΩŞǘŀǇŜ ŘŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƴƻǘice méthodologique. 

[ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜs cartographies Ŝǎǘ ŘŜ ŘŞƭƛƳƛǘŜǊ ƭŜǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ Ł ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ƛƴƻƴŘŀōƭŜ Ŝǘ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŀ 
vulnérabilité du territoire wallon face aux inondations.  
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2. Produits cartographiques  

[ΩŀǊǘƛŎƭŜ 5роΦн Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ prévoit deux cartographies : 

1) [ŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ qui comprend :  

- les cartes des zones inondables relatives à 4 scénarios de probabilité (UE)  2 ; 

- la carte ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ (RW) 1 . 

 

2)  La cartographie du risque de dommages dus aux inondations comprend : 

- les cartes ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ relatifs à 4 scénarios de probabilité (UE) 3 ; 

- la carte du risque de dommages (RW) (réactualisation en projet) 4 . 

[ΩŀǊǘƛŎǳƭŀǘion entre ces deux cartographies et les cartes (numérotées en jaune) qui en sont issues est 

schématisée à la figure 2. La présente notice méthodologique concerne uniquement les cartes 

numérotées 1 à 3.  La carte 4 étant destinée aux services de secours et ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ Řƻƛǘ 

ŜƴŎƻǊŜ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ŎŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǇƻǳǊ ǊŞǇƻƴŘǊŜ Ł ƭŜǳǊǎ ōŜǎƻƛƴǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎΦ 

Les cartes des zones inondables 1 sont élaborées pour 4 scénarios de probabilité hydrologique. Une 

carte est établie pour cƘŀŎǳƴ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ƭŜ ǇǊŜǎŎǊƛǘ ŜǳǊƻǇŞŜƴ ǇǊŞǾƻȅŀƴǘ ǳƴ ƳƛƴƛƳǳƳ 

de 3 scénarios. 

[ŀ ŎŀǊǘŜ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ 2 se veut une synthèse des cartes des zones inondables pour les 4 

scénarii 

Lŀ ŎŀǊǘŜ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ est un des outils permettant aux autorités compétentes de prendre en 

ŎƻƳǇǘŜ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǎǳǊ ōŀǎŜ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ мос ϠмŜǊΣ оϲ Řǳ CWATUP lors de la 

ǊŜƳƛǎŜ ŘΩŀǾƛǎ ƻǳ de ƭŀ ŘŞƭƛǾǊŀƴŎŜ ŘŜ ǇŜǊƳƛǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƻǳ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ 

LŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŞƭŜǾŞ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŀƴǘ ŀǳȄ ȊƻƴŜǎ Ł ǊƛǎǉǳŜ ŀǳ ǎŜƴǎ ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ Řǳ нр Ƨǳƛƴ мффн 

ǎǳǊ ƭŜ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘΩŀǎǎǳǊŀƴŎŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ Ŝǘ ǎŜǎ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴǎ ǳƭǘŞǊƛŜǳǊŜǎΣ ǇŜǳǾŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ǊŜŦǳǎ ŘŜ 

couverture ŘΩŀǎǎǳǊŀƴŎŜ. La vŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳtilisée par le Code wallon du Tourisme pour 

ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ŘŜ ŎŀƳǇƛƴƎ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜΦ   

Elle possède une correspondance complète vis-à-vis de ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ dans le sens où les 

données de base sont les mêmes Ŝǘ ƻǴ ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊation sont similaires.  

Les cartes des ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ sont obtenues, pour chacun des scénarios retenus, en superposant 

aux cartes des zones inondables un ensemble de données géographiques (appelées récepteurs de 

risque) telles que population, activité économique, et autres éléments sensibles Ł ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ όǾƻƛǊ 2.4 

ci-dessous). 
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Voici donc un schéma des deux cartographies et des cartes qui en sont issues dont il est question dans 

cette notice méthodologique : 

  

 

Figure 2 : Schéma d'articulation des 2 cartographies et des cartes qui en sont issues 

 

Le schéma montre les 5 types de données (4 propres au débordement, 1 propre au ruissellement), ainsi 

que les outils utilisés pour créer les différentes cartes : ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ et cartographiques, et  la 

ƎǊƛƭƭŜ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŀǘƛƻƴ όǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŀƭŞŀύΦ 
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2.1. Caractéristiques communes à toutes les cartes   

2.1.1. Echelle 

Les cartes ont été élaborées pour une échelle de référence de 1/10.000ème ; un zoom au 1/5.000ème est 
ǇƻǎǎƛōƭŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭƻƎƛŎƛŜƭǎ Ŝǘ ǇƻǊǘŀƛƭǎ ƎŞƻƳŀǘƛǉǳŜǎ ǇƻǳǊ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜ ŎƻƴŦƻǊǘ ǾƛǎǳŜƭ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘŜǳǊΦ 

Une exception est faite pour les cartes relatives au scénario extrême et pour la couche ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ de 

valeur « très faible » ƻǴ ƭΩŞŎƘŜlle de référence est le 1/40.000ème avec un zoom de confort au 

1/25.000ème. 

2.1.2. 4ÙÐÅÓ ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎÓ pris en compte  

Seules les inondations trouvant leur origine dans le débordement ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ou dans la 

concentration de ruissellement naturel des eaux pluviales sont prises en compte dans la présente 

ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜΦ [Ŝǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘǳŜǎ ŀǳ ǊŜŦƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘΩŞƎƻǳǘǎ ǎƻƴǘ ŜȄŎƭǳŜǎ Ŝƴ ǾŜǊǘǳ ŘŜ ƭΩ!ǊǘΦ 5ΦнΣ рпϲ Řǳ 

CdE car il est impossible de les décrire aux échelles de référence précitées. 

Les inondations par remontée de nappe phréatique en Wallonie se limitent aux nappes alluviales et 

correspondent également à des territoires également inondéǎ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ  

Quant aux inondations dues aux torrents de montagne, ou aux eaux côtières, elles ne sont pas prises en 

compte ǇŀǊŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ƭƛŜǳ Ŝƴ ²ŀƭƭƻƴƛŜ. 

Toute ƘȅǇƻǘƘŝǎŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ƭƛŞŜ Ł ǳƴ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘ ŀŎŎƛŘŜƴǘŜƭ (rupture de barrage/digue, panne de 

système de pompage, embâcle, ou tout autre incident similaireύ Ŝǎǘ ŞŎŀǊǘŞŜΣ ǎƻƛǘ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩun 

ŞǾŞƴŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ǇǊŞǾƛǎƛōƭŜΣ ǎƻƛǘ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭ est impossible dΩŜƴ ŜǎǘƛƳŜǊ ǇǊŞŀƭŀōƭŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ 

précises, soit parce que sa probabilité est inférieure aux probabilités utilisées dans les scénarios. 

2.1.3. Validité  

[ŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŞǘŀōƭƛŜ ǎǳǊ ōŀǎŜ Řǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ 

naturel du bassin versant considéré Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ƭe composent ; le résultat cartographique 

Ŝǎǘ ƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴǘ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΦ  

LŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ όŦƛƎǳǊŀnt tant sur les cartes des zones inondables que sur la 

ŎŀǊǘŜ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴύ ne représentent pas forcément des zones qui ont déjà été inondées, mais 

bien qui ǎƻƴǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩşǘǊŜ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜǎ ǎŎŞƴŀrios retenus (voir 2.2 et 2.3). Donc, cŜ ƴΩest pas 

ǇŀǊŎŜ ǉǳŜΣ ŘŜ ƳŞƳƻƛǊŜ ŘΩƘƻƳƳŜΣ ǳƴ terrain ƴΩŀ ƧŀƳŀƛǎ ŞǘŞ inondé ǉǳΩil ne peut pas être renseigné 

comme inondable. 

De même un terrain non soumis Ł ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ǘǊŝǎ ōƛŜƴ şǘǊŜ ƛƴƻƴŘŞ ǳƴ ƧƻǳǊ ǎƛ ƭŜǎ 

conditions climatiques sont plus sévères que le scénario extrême retenu.  

Les données de base utilisées pour lΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ des cartes des zones inondables et de la carte dΩŀƭŞŀ 

ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ainsi que celles utilisées pour les cartes ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜǎ 

données disponibles et exploitables au 8 janvier 2016. 

Du fait qu'elle utilise des données brutes indépendantes les unes des autres (tant au niveau spatial que 

temporel), la présente méthodologie assure une indépendance complète entre les différentes zones 

représentées dans la cartographie. 
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Le fond de plan (IGN) a été choisi comme support à la visualisation des éléments déterminés (aléa 

ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΣ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ Ŝǘ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴύΦ  

[ΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘƻƴƴŞŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎŀǊǘes ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀtion est une information 

ǾŀƭŀōƭŜ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ ǎƻƭΦ {ƻǳǎ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎΣ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊǇƻƭŞŜΦ {ƻǳǎ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ 

ǎǘǊǳŎǘǳǊŜƭǎ ǎǳǎǇŜƴŘǳǎ όǘŜƭǎ ǉǳŜ ŘŜǎ ǾƛŀŘǳŎǎ ƻǳ ŘŜǎ ǇƻƴǘǎύΣ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŦƻǳǊƴƛŜ ǊŜǎǘŜ ǾŀƭŀōƭŜ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 

du sol et donc a priorƛ ǎƻǳǎ ŎŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜƭǎΦ [ŀ ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜƭ Ŝǎǘ 

envisagée au cas par cas. 

2.1.4. Enquête publique  

Du 1er juin 2015 au 08 janvier 2016, les projets de cartes ont été soumis à une enquête publique. Les 

citoyens et les autorités étaient inǾƛǘŞǎΣ ǎΩƛƭǎ ƭŜ ǎƻǳƘŀƛǘŀƛŜƴǘΣ Ł ǊŞŀƎƛǊ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŎŀǊǘŜǎΦ [Ŝǎ 

remarques reçues ont été traitées comme les remarques effectuées lors des processus de validation 

(voir 3.3.3 ci-dessous). 
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2.2. Cartes des zones inondables  

Les scénarios imposés par le CdE prévoient de prendre en considération au minimum une crue de faible 

ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ όǎŎŞƴŀǊƛƻ ŘΩŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ŜȄǘǊşƳŜǎύΣ ǳƴŜ ŎǊǳŜ ŘŜ ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ƳƻȅŜƴƴŜ Ŝǘ ƭŜ Ŏŀǎ ŞŎƘŞŀƴǘ ǳƴŜ 

crue de forte probabilité. 

Historiquement, la déterminaǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǳǘƛƭƛǎŜ ŘŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǎŜǳƛƭǎ ŘŜ ǊŞŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘŜ нрΣ рл 

et 100 ans. Eƴ ǾǳŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŜǊ ŀǳ ƳƛŜǳȄ ƭŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŘŞƧŁ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ Ŝǘ ŘΩassurer une concordance 

entre les scénarios ŘŜ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ Ŝǘ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ,  il a été décidé de sélectionner les quatre 

scénarios suivants : 

- Scénario T025 de période de retour de 25 ans correspondant à une crue de forte probabilité ;  
- Scénario T050 de période de retour de 50 ansΣ ŎŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻ Ŝǎǘ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǊŜǉǳƛǎ ǇŀǊ ƭŜ /Ř9 mais 

est nécessaire pour assurer une concordance maximale entre les scénarii des cartes des zones 
inondables et de la carte dΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ;  

- Scénario T100 de période de retour de 100 ans correspondant à une crue de probabilité 
moyenne ; 

- Scénario Text de période de retour extrême correspondant à une crue de faible probabilité. 

2.2.1. Débordement  ÄÅ ÃÏÕÒÓ ÄȭÅÁÕ 

Pour chaque scénario, les zones inondables par débordement sont représentées en 3 classes de hauteur 

ŘΩŜŀǳ ou profondeur de submersion : moins de 30 cm, de 30 à 129 cm, et plus de 130 cm. Une 4ème 

classe (« ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ƛƴŘŞǘŜǊƳƛƴŞŜ ») ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 

ŘŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΦ  

[ŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ол ŎƳ Ŝǎǘ ƛƴǎǇƛǊŞŜ ŘŜǎ н ƳŀǊŎƘŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ł ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ōƻƴ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ Ƴŀƛǎons leur 

ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ƎŀǊŘŜǊ ƭŜǳǊ ƴƛǾŜŀǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭ ŀǳ ǎŜŎ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳΦ 

La valeur de 130 ŎƳ Ŝǎǘ ǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƛƭ ŘŜǾƛŜƴǘ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ǇƻǳǊ ǳƴ ŀŘǳƭǘŜ ŘŜ ǎŜ ŘŞǇƭŀŎŜǊ 

sans devoir nager.  

Le seuil de vitesǎŜ ŘŜ мƳκǎ ŜȄǇǊƛƳŜ ǳƴŜ ŘŀƴƎŜǊƻǎƛǘŞ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ empêchant un adulte 

de se déplacer ǎŀƴǎ ŘŜǾƻƛǊ ƴŀƎŜǊ ƳşƳŜ ǎƛ ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊŜ Ł мол ŎƳΦEn surimpression, les 

ȊƻƴŜǎ ƻǴ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł мƳκǎ ǎƻƴǘ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞes. 

2.2.2. Ruissellement  

Les ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ sont représentés par une succession de mailles carrées de 10m 

de côté (caractéristique découlant du modèle numérique de terrain utilisé - ERRUISSOL1). Le tracé de ces 

axes correspond au chemin préféǊŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ ŘŜǎ ŜŀǳȄ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜ 

du terrain et ce pour un certain débit de pointe (voir 3.2.1.3 ci-dessous). Il ne représente pas la largeur 

ou la profondeur que peut avoir cet écoulement.  

Les ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ aboutissent Ł ƭΩŀǾŀƭ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΦ 9ƴ ŀǾŀƭ ŘŜ 

ŎŜǘ ŜȄǳǘƻƛǊŜΣ ǎƛ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ƛƭ ȅ ŀΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ de ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ.  

Pour chaque scénario, les axes ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛon par ruissellement, sont représentés en 3 classes de débit de 

pointe (faible, moyen et élevé) sur base de 3 valeurs-seuils déterminées par les percentiles 99.45, 99.70 

                                                           

1
 http://cartopro3.wallonie.be/CIGALE/viewer.htm?APPNAME=ERRUISSOL&APPMODE=VIEWER 
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et 99.95 de la distribution des débits de pointe du scénario Tмлл ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜrritoire wallon (voir 

3.2.1.5 ci-dessous).  
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2.3. #ÁÒÔÅ ÄÅ ÌȭaÌïÁ ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎ 

5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ ŘŞƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ Ł ǊƛǎǉǳŜΣ ƭΩ!ǊǊşǘŞ Ǌƻȅŀƭ Řǳ мн ƻŎǘƻōǊŜ нллрΣ ǇǊŞǾƻƛǘ ŎƻƳƳŜ 

critère de récurrence, une période de retour de l'inondation inférieure ou égale à 25 ans ; et comme 

ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴΣ ǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ 30 cm. La combinaison de ces critères correspond 

à ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŞƭŜǾŞŜ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀΦ 

2.3.1. Débordement  ÄÅ ÃÏÕÒÓ ÄȭÅÁÕ 

Lŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛon par débordement ǊŞǎǳƭǘŜ ŘΩǳƴ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŜ récurrence (période de 
retour de débit ou occurrence) et submersion (ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ). Lƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƛƴŦƭǳŜƴŎŞ ǇŀǊ ƭΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ƻǳ 
ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΦ 

Le schéma ci-ŘŜǎǎƻǳǎ ƳƻƴǘǊŜ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ŘΩŀƭŞŀ ŀǘǘǊƛōǳŞŜǎ pour les différentes combinaisons de valeurs 
de récurrence et de submersion. п ǾŀƭŜǳǊǎ ŘΩŀƭŞŀ ǎƻƴǘ ǇƻǎǎƛōƭŜs : très faible, faible, moyen et élevé. 

[Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀƭŞŀ ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǾŜǊǎƛƻƴ papier de la carte ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ 
ŘΩƛƴƻƴŘŀtion (échelle 1/10.000ème) en raison de ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ōŀǎe 
(1/40.000ème).  

 

Figure 3 : Grille de détermination de l'aléa d'inondation par débordement 

¶ En abscisse, la submersion 

La ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƛƴƻƴŘŀǘion par débordement se caractérise par une ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ou profondeur 
de submersion. 
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Selon les données utilisées, la valeur de la ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ǇŜǳǘ şǘǊŜ connue sous forme réelle (nombre de 
л Ł ƭΩƛƴŦƛƴƛ ŀǾŜŎ ŘΩŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜǎ ŘŞŎƛƳŀƭŜǎύ ƻǳ ōƛŜƴ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ōƛƴaire (oui ou non ς submergé ou non ς 
« ƛƭ ȅ ŀ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƻǳ ƛƭ ƴΩȅ Ŝƴ ŀ Ǉŀǎ »). 

tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴ Ǿƻƭ Ŝƴ ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘŜ ǾƻƛǊ ǎƛ ǳƴŜ ȊƻƴŜ Ŝǎǘ ƛƴƻƴŘŞŜ Ƴŀƛǎ Ǉŀǎ ŘŜ 
ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ; dans ce cas la submersion est caractérisée par une valeur binaire 
renseignant uniquement la présence ou ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘΩŜŀǳ. En revanche, la modélisation hydraulique 
donne ǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ en tout lieu du tronçon modélisé. 

Comme expliqué dans le schéma ci-dessus, la submersion est entrée en abscisse pour la détermination 
ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩŀƭŞŀΦ Il existe 3 classes de submersion : 

- faible si la ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ est strictement inférieure à 30 cm ; 
- ƳƻȅŜƴƴŜ ǎƛ ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ est comprise entre 30 cm et 1m29 OU si valeur binaire = 1 (*) ; 
- ŞƭŜǾŞŜ ǎƛ ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀu est égale ou supérieure à 1m30. 

 

Sous certaines conditions, un cliquet peut être activé : 

¶ vitesse de courant   (> 1m/s)  cliquet + sur la submersion 

¶ durée de submersion   (> 3 jours)  cliquet + sur la submersion 

Ces cliquets positif agissent donc sur la submersion et donc indirectement ǎǳǊ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ en 
application de la grille. 

¶ En ordonnée, la récurrence 

[ŀ ǊŞŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ par débordement est caractérisée soit : 

- par une période de retour de débits de crue, cela implique des calculs statistiques sur une série 
historique de débits ou sur une série synthétique reconstituée à partir de séries d'observations 
de précipitations via un modèle hydrologique intégré (voir plus bas) ; 

- ǇŀǊ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΣ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞŜ ǎǳǊ ōŀǎŜ ŘΩobservations de terrain (voir plus bas) 
lorsque les données nécessaires aux calculs statistiques sont indisponibles ou incomplètes. 

Dans le schéma ci-dessus, la récurrence est utilisée en ordonnée pour la détermination de la valeur de 
ƭΩŀƭŞŀΦ Lƭ ŜȄƛǎǘŜ п ŎƭŀǎǎŜǎ de récurrence : 

- très faible  pour une période de retour de débit supérieure à 100 ans  
OU pour une occurrence très rare (Ƴƻƛƴǎ ŘΩǳƴŜ Ŧƻƛǎ Ŝƴ рл ŀƴǎύ 

- faible  pour une période de retour de débit entre 51 et 100 ans en prenant la période        
de retour de débit 100 ans comme référence de calcul 

OU pour une occurrence rare ou indéterminée όƳƻƛƴǎ ŘΩǳƴŜ Ŧƻƛǎ Ŝƴ мл ŀƴǎ) 
- moyenne  pour une période de retour du débit entre 26 et 50 ans en prenant la période de  

retour de débit 50 ans comme référence de calcul 
OU pour une occurrence occasionnelle (une à deux fois en 10 ans) 

- élevée   pour une période de retour de débit inférieure ou égale à 25 ans 
OU pour une occurrence Fréquente (plus de 2 fois en 10 ans) 

Sous certaines conditions, un cliquet peut être activé: 

¶ ouvrage de protection  (présence avec influence sur les débits)  cliquet - sur la récurrence 

Ce  cliquet négatif agit sur la récurrence de débit et donc indirectement ǎǳǊ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ en 

application de la grille.  
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2.3.2. Ruissellement  

La valeur de ƭΩŀȄŜ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘΩǳƴ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŜ ǊŞŎǳǊǊŜƴŎŜ 

(période de retour de la pluie) et débit de pointe généré par la pluie en question (et est calculée en tout 

point des axes de concentration de ruissellement).  

Le schéma ci-dessous moƴǘǊŜ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ŘΩŀƭŞŀ ŀǘǘǊƛōǳŞŜǎ ǇƻǳǊ les différentes combinaisons de valeurs 

de récurrence et de débit de pointe. п ǾŀƭŜǳǊǎ ŘΩŀƭŞŀ ǎƻƴǘ ǇƻǎǎƛōƭŜs : très faible, faible, moyen et élevé. 

Les axes ŘΩŀƭŞŀ ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǾŜǊǎƛƻƴ papier (échelle 1/10.000ème) de la 
carte ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ōŀǎŜ όмκпл.000ème).  

 

Figure 4 : Grille de détermination de l'aléa d'inondation par ruissellement 

¶ En abscisse, le débit de pointe  

Le débit de pointe ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ƭΩinondation par ruissellement. Cette valeur est introduite en abscisse 

dans le schéma ci-dessus pour déterminer ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩŀƭŞŀ par ruissellement.  

Trois classes de débits de pointe (faible, moyen, élevé) sont définies sur base de 3 valeurs-seuils 

déterminées par les percentiles 99.45,  99.70 et 99.95 de la distribution des débits de pointe du scénario 

Tмлл ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǿŀƭƭƻƴ (voir 3.2.1.5 ci-dessous). 

¶ En ordonnée, la récurrence 

[ŀ ǊŞŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ par ruissellement est caractérisée par une période de retour de la pluie 

ǉǳƛ ŎŀǳǎŜ ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΦ Dans le schéma ci-dessus, la récurrence est utilisée en ordonnée pour la 

détermination de la ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀΦ Lƭ ŜȄƛǎǘŜ п ŎƭŀǎǎŜǎ ŘŜ ǊŞŎǳǊǊŜƴŎŜ : 
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- très faible  pour une période de retour de la pluie extrêmeΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire une pluie dont le 
débit résultant est le débit centennal augmenté de 30% (Q100+30%)  

- faible   pour une période de retour de la pluie de 100 ans 
- moyenne  pour une période de retour de la pluie de 50 ans 
- élevée   pour une période de retour de la pluie de 25 ans 

La durée de la pluie a été considérée égale à une heure. Ce choix se base sur une analyse des  temps de 
concentration des bassins versants secs. 
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2.4. Cartes des rÉÓÑÕÅÓ ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎ 

Les cartes ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇǊŞǎŜƴǘŜnt les dommages potentiels associés aux inondations sur les 

récepteurs de risques suivants :  

¶ Population potentiellement touchée ; 

¶ Activités économiques potentiellement touchées ; 

¶ Lƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘŜ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ǳƴŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŀŎŎƛŘŜƴǘŜƭƭŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Τ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ 
des ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǾƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀƴƴŜȄŜ L ŘŜ ƭŀ ŘƛǊŜŎǘƛǾŜ фсκсмκ/9Σ ǎƻƛǘ ƭŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ Ltt/ 
(Integrated Pollution Prevention and Control) 

¶ Zones protégées potentiellement touchées (Annexe IV, point 1 i), iii) et v) de la directive 
2000/60/CE) ; 

¶ !ǳǘǊŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǘŜƭƭŜǎ ǉǳŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ǎŜŎƻǳǊǎΣ ƘƾǇƛǘŀǳȄ Χ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ǘƻǳŎƘŞǎΦ 

vǳŀǘǊŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ŎŀǊǘƻƎǊŀphiés : 

- Scénario T025 de période de retour de 25 ans ;  
- Scénario T050 de période de retour de 50 ans ; 
- Scénario T100 de période de retour de 100 ans ; 
- Scénario Text de période de retour extrême. 

Ils sont identiques aux scénarios utilisés pour les cartes des zones inondables (voir 2.2 ci-dessus). 

Pour cƘŀǉǳŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻΣ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ƎƭƻōŀƭŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ Ŝǎǘ ǊŜǇǊŞǎŜntée. A ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ de cette 

emprise figurent les informations prévues par ƭŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ όǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΣ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎΣ ǎƛǘŜǎ 

sensiblesΣ ȊƻƴŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ Χ potentiellement touchés par les inondations). 

Les ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ sont également représentés. 
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3. Méthodologie  

3.1. Données de base de la cartographie  

Les données de bases utilisées ǎƻƴǘ ƛŘŜƴǘƛǉǳŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎŀǊǘe ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ et 

pour les cartes des zones inondables. 

3.1.1. Débordement  ÄÅ ÃÏÕÒÓ ÄȭÅÁÕ 

¶ Statistiques hydrologiques  STATS 

La création ou l'évaluation des données décrites ci-dessous (MOD, E+ et E-) nécessitent des débits de 

crue fiables pour des périodes de retour de 25, 50 et 100 ans. Le scénario extrême est assimilé au débit 

dont la période de retour est 100 ans augmenté de 30% (estimation découlant du projet INTERREG IV B - 

AMICE). 

tƻǳǊ ŜǎǘƛƳŜǊ ŎŜǎ ŘŞōƛǘǎΣ ƛƭ Ŝǎǘ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞ ŘŜ ŘƛǎǇƻǎŜǊ ŘŜ ǎŞǊƛŜǎ ŎƻƴǘƛƴǳŜǎ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎΣ ƛŘŞŀƭŜƳŜƴǘ 

sur plus de 20 ans. Dans le cas de stations installées plus récemment, les débits de crue peuvent être 

estimés par simulation hydrologique. 

[Ŝǎ ŎŀƭŎǳƭǎ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ǎƻƴǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞǎ ǇŀǊ ŀƧǳǎǘŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ƭƻƛ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ (loi de Gumbel, log normal, loi 

de Weibull, loi GammŀΧ) aux séries de débits maxima annuels ou de débits supérieurs à un seuil dans le 

cas de séries courtes (méthode Peak Over Threshold). 

[Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ōŀǎŜ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ƳƻȅŜƴǎ ƘƻǊŀƛǊŜǎ ŎŀƭŎǳƭŞǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƳŜǎǳǊŞŜǎ ǇŀǊ 

les réseaux limnimétriques de la DGO2 (DO223) Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 5Dhо ό!ǉǳŀƭƛƳύΣ Ŝǘ ǎǳǊ ōŀǎŜ ŘΩǳƴŜ ǊŜƭŀǘƛƻƴ 

univoque entre la hauteur et le débit (courbe de tarage). 

¶ Modélisation hydraulique 1D et 2D  MOD 

Qu'il s'agisse de modélisation 1D ou 2D, le travail consiste tout d'abord en l'élaboration d'un modèle 

numérique de terrain (MNT) pour le lit mineur et pour le lit majeur des tronçons modélisés. Des 

ŘƻƴƴŞŜǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜǎ ǇƻǳǊ ŎŜǘǘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ : modèle numérique de terrain avec des 

ƳŀƛƭƭŜǎ ŘŜ мƳ ŘŜ ŎƾǘŞ όƛǎǎǳ ŘΩǳƴ Ǿƻƭ [LDAR aéroporté datant de 2002) pour le lit majeur ; relevés 

ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ Řǳ ƭƛǘ ƳƛƴŜǳǊ Ŝǘ ŘŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘΩŀǊǘ ; données statistiques (voir ci-dessus). 

Ce MNT est ensuite utilisé pour réaliser un modèle hydraulique qui sera calibré et validé en simulant une 

ŎǊǳŜ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘŞŜ ƎǊŃŎŜ Ł ǘƻǳǘŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳΣ Ł ǘƻǳǘ ǊŜƭŜǾŞ ŘŜ ƭŀƛǎǎŜǎ ŘŜ ŎǊǳŜΣ Ł 

toute photographie aérienne ou toute autre information disponible.  

Enfin, le modèle hydraulique validé est utilisé pour simuler les débits stationnaires dont les périodes de 

retour sont 25, 50 et 100 ans ; ainsi que le débit extrême (débit dont la période de retour est 100 ans, 

augmenté de 30%). 

[Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ōǊǳǘǎ ŘΩǳƴŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ н5Σ ƻōǘŜƴǳǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ƳŀƛƭƭŜǎ ŎŀǊǊŞŜǎ ŘΩǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŎƻƳǇǊƛǎŜ ŜƴǘǊŜ 

1 et 25 ƳчΣ ǎƻƴǘ ǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ όsubmersionύ Ŝǘ ǳƴŜ ǾƛǘŜǎǎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ŎƘŀǉǳŜ récurrence. 

Un post-traitement des résultats bruts des modélisations 1D permet de définir une hauteur de 

submersion avec une densité similaire. 
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¶ Elément ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ de terra in AVEC preuve à l'appui E+ 

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜǎ ǎǳǊǾƻƭǎ Ŝƴ ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŞŜǎΣ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŎƻƴƴǳŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ 

ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ŀǾƻƛǊ ŘŞƧŁ ŞǘŞ ƛƴƻƴŘŞŜǎ Ł ǳƴŜ ƻǳ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǊŜǇǊƛǎŜǎΣ ŘŜǎ ƭŜǾŞǎ 

topographiques des laisses de crues, ŘΩŞǘǳŘŜǎ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭŀ Commission Wallonne 

ŘΩ9ǘǳŘŜ Ŝǘ ŘŜ trotection des Sites Souterrains (CWEPSSύΣ Χ 

[ŀ ǊŞŎƻƭǘŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŘƻƴƴŞŜ ŎƻƳƳŜƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎ όǊŜǇŝǊŜǎ ŘŜ ŎǊǳŜǎΣ 

ǇƘƻǘƻƎǊŀǇƘƛŜǎ Χύ Ŝǘ ŎƻǳǊǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ŘŜǊƴƛères inondations pour lesquelles des informations ont pu être 

récoltées (08/01/2016). 

Ces ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations E+ sont généralement caractérisés par une localisation précise dans le 

temps et dans l'espace ainsi que par une preuve visuelle (photos, levé topo).  

Pour ces données, la valeur de submersion (hauteur d'eau) n'est pas connue ; elle est donc par défaut 

considérée comme moyenne dans la grille de détermination de l'aléa et renseignée comme 

"indéterminée" dans les cartes des zones inondables. 

La valeur de récurrence peut être déterminée par : 

¶ la période de retour de l'inondation, calculée sur base de statistiques hydrologiques ; 

¶ l'occurrence de l'inondation, déterminée sur base de la mémoire des personnes sondées. 

Pour les ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations E+, la valeur de récurrence est généralement fixée par la période de 

retour lorsque les données statistiques sont disponibles ou bien, à défaut, par l'occurrence de 

l'inondation. 

Dans le cas particulier des zones karstiques, iI est apparu que sur le substratum calcaire, le Karst pouvait 
à certains endroits avoir une incidence sur les écoulements des eaux et par conséquent avoir un impact 
sur les inondations. 

[ŀ /ƻƳƳƛǎǎƛƻƴ ²ŀƭƭƻƴƴŜ ŘΩ9ǘǳŘŜ Ŝǘ ŘŜ tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ {ƛǘŜǎ {ƻǳǘŜǊǊŀƛƴǎΣ ƭŀ /²9t{{Σ ŀ ƛƴǾŜǎǘƛƎǳŞ ƭŜǎ 
poinǘǎ ŘŜ ǇŜǊǘŜ όŎƘŀƴǘƻƛǊǎ ŀŎǘƛŦǎ ƻǳ ƴƻƴ ŀŎǘƛŦǎύ Ŝƴ ȊƻƴŜ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΦ /ΩŜǎǘ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ŎŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ 
ǉǳŜ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ǇŞƴŝǘǊŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭΣ ǇƻǳǾŀƴǘ ŀǾƻƛǊ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ Υ 

ω ¦ƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘϥƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǾŜǊǎ ƭϥŀǾŀƭ ŀǾŜŎ ǊŜǇǊƛǎŜ ǇŀǊ ƭŜs eaux du vallon sec si un chantoir « sature 
» ; 

ω ¦ƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀōǎƻǊǇǘƛƻƴ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜ ǇƻǳǾŀƴǘ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ǳƴŜ ƳƻƴǘŞŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŀǾŜŎ ǳƴŜ 
inondation vers l'amont si un chantoir fait « barrage ». 

[Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŦƛƎǳǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭΩ!ǘƭŀǎ Řǳ ƪŀǊǎǘ ǿŀƭƭƻƴΣ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ la topographie, les données historiques, les 
observations de terrain ainsi que les ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations recueillis auprès des riverains ont permis 
ŘΩŀŦŦƛƴŜǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΦ 
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¶ Elément ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ de terrain SANS preuve à l'appui E- 

Les ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations E- rassemblent toutes les données, témoignages, et informations (en ce 

ŎƻƳǇǊƛǎ ŎŜƭƭŜǎ ǊŞŎƻƭǘŞŜǎ  ŀǳǇǊŝǎ ŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎύ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ŀǳŎǳƴŜ ǇƘƻǘƻ όƻǳ ǇǊŜǳǾŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭƭŜύ ƴΩŜǎǘ 

ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƳŜǘǘŀƴǘ Ŝƴ ŞǾƛŘŜƴŎŜ ŘŜs crues historiques pour lesquelles aucune 

ǇǊŜǳǾŜ όǇƘƻǘƻǎ ƻǳ ƭŜǾŞǎ ǘƻǇƻύ ƴΩŀ Ǉǳ şǘǊŜ ŦƻǳǊƴƛŜΦ 

Pour ces données, la valeur de submersion (hauteur d'eau) n'est pas connue ; elle est donc par défaut 

considérée comme moyenne dans la grille de détermination de l'aléa et renseignée comme 

"indéterminée" dans les cartes des zones inondables. 

La valeur de récurrence peut être déterminée par : 

¶ la période de retour de l'inondation, calculée sur base de statistiques hydrologiques ; 

¶ l'occurrence de l'inondation, déterminée sur base de la mémoire des personnes sondées. 

Pour les ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations E-, la valeur de récurrence est le plus souvent fixée par l'occurrence. 

¶ Méthode hydropédologique et compléments PEDO 

La méthode hydropédologique se base sur la Carte des Sols de la Belgique 1/20.000ème (IRSIA), sur les 

ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎŀǊǘŜ LDb Ŝǘ ǎǳǊ ƭŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŘŜ ŎƭŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƛǎǎǳǎ ŘŜ 

ƭΩ!ǘƭŀǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎŞƭŜŎǘƛƻƴƴŜǊ ƭŜǎ ǎƻƭǎ ŀƭƭǳǾƛŀǳȄ ŘŜ ŦƻƴŘǎ ŘŜ ǾŀƭƭŞŜǎ ǇŀǊŎƻǳǊǳǎ ǇŀǊ ǳƴ ŎƻǳǊǎ 

dΩŜŀǳ όƘƻǊǎ Ǿŀƭƭƻƴǎ ǎŜŎǎύΦ 

Cette donnée a été complétée par des procédés de modélisation simplifiée (DELUGE et FLOODAREA), 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŁ ƻǴ ǎΩƻōǎŜǊǾŀƛǘ ǳƴŜ ƛƴǘŜǊǊǳǇǘƛƻƴ ŘǳŜ Ł ƭŀ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Řŀƴǎ ƭŀ ŎŀǊǘŜ ǇŞŘƻƭƻƎƛǉǳŜ 

comme "sol remanié". 

La méthode hydropédologique couvre toute la Wallonie. 

Pour cette donnée, la valeur de submersion (hauteur d'eau) n'est pas connue ; elle est donc par défaut 

considérée comme moyenne dans la grille de détermination de l'aléa (voir ci-dessous) et renseignée 

comme "indéterminée" dans les cartes des zones inondables. 

La valeur de récurrence est par défaut "faible".  

¶ Couche géologique HOL 

/ŜǘǘŜ ŎƻǳŎƘŜ ǊŜƴǎŜƛƎƴŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ŀƭƭǳǾƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŦƻǊƳŞǎ ŘǳǊŀƴǘ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩHolocène. Les 

zones renseignées comme telles sont des zones formées à l'échelle temporelle géologique par 

l'ensemble des dépôts intervenus lorsque ces sols étaient sous eau. 

La carte géologique2 dressée entre 1890 et 1919  est disponible sur toute la Belgique ; son échelle est le 

1/40.000ème. Une nouǾŜƭƭŜ ŎŀǊǘŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ όƛƴƛǘƛŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ мффлΤ 

couverture totale de la Wallonie prévue pour 2018) ; son échelle est le 1/25.000ème. 

                                                           

2
 http://geologie.wallonie.be/site/geoprod/geologie/geol_carte/geol_historique 
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La couche géologique utilisée dans la présente méthodologie est constituée des sols alluvionnaires 

renseignés dans la carte géologique au 1/25.000ème ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜ Ŝǎǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΣ ƻǳ Ł ŘŞŦŀǳǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎŀǊǘŜ 

géologique au 1/40.000ème. 

Cette fusion des 2 couches cartographiquŜǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎ ƭƛƳƛǘŜ ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ǊŞǎǳƭǘŀƴǘŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ 

critique à savoir le 1/40.000èmeΦ /ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ƭŜǎ ŎŀǊǘŜǎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ 

ƴŜ ŘƛŦŦǳǎŜǊƻƴǘ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƛǎǎǳŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŘƻƴƴŞŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ǉǳΩŁ ǳƴŜ ŞŎƘŜƭƭŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ƻǳ ŞƎŀƭŜ ŀǳ 

1/40.000ème. /ŜǘǘŜ ǊŜǎǘǊƛŎǘƛƻƴ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜ Ł ƭΩŀƭŞŀ ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜ et au scénario extrême. 

Pour cette donnée, la valeur de submersion (hauteur d'eau) n'est pas connue ; elle est donc par défaut 

considérée comme moyenne dans la grille de détermination de l'aléa et renseignée comme 

"indéterminée" dans les cartes des zones inondables. 

La valeur de récurrence est par défaut "très faible".  

 

3.1.2. Ruissellement  

Les données et outil disponibles pour cette thématique du ruissellement sont : 

¶ Des relations IDF (Intensité ς Durée ς Fréquence)  qui permettent de générer différents 
scénarios de pluie commune par commune (source IRM) ; 

¶ Le MNT ERRUISSOL de résolution 10 m au sol ; 

¶ Une cartographie des groupes hydrologiques de sol ; 

¶ [ŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ Řǳ {t² ό5Dhоύ Τ 

¶ Une cartographie des bassins versants secs dont les  exutƻƛǊŜǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ 
ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ 5Dhо (173.000 exutoires en Wallonie) ; 

¶ Un outil de calcul basé sur la méthode SCS (Soil Conservation Services) permettant de modéliser 
la relation pluie-débit des petits bassins versants secs ; outil construit pour des couches 
cartographiques de résolution 10m au sol (GISER3). 

Les axes de concentration de ruissellement sont connectés au réseau hydrographique wallon. Le fond de 

Ǉƭŀƴ LDb ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǉǳŀƴǘ Ł ƭǳƛ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǊŜŎŜƴǎŞǎ ǇŀǊ ƭΩLDb ƭƻǊǎ ŘŜ ǎŜǎ ŎŀƳǇŀƎƴŜǎ ŘŜ ǊŜƭŜǾŞǎΦ 5Ŝǎ 

différences peuvent exister entre ces 2 réseaux hydrographiques ; ce qui explique que certains axes 

ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ (carte ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ)  et  certains ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ par 

ruissellement (cartes des zones inondables) peuvent paraître déconnectés du réseau hydrographique 

décrit par le fond de plan.  

Le résultat de la phase de calcul hydrologique fourni pour chaque maille des axes de concentration de 

ruissellement (voir 3.2.1.3 ci-dessous) une valeur de débit de pointeΦ hƴ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘƻƴŎ ŘΩǳƴŜ ǎŞǊƛŜ ŘΩŀȄŜǎ 

ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩŀȄŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ dont les mailles sont 

réparties en 3 classes de débit de pointe (faible, moyen ou élevé). 

 

  

                                                           

3
 http://www.giser.be 

http://www.giser.be/
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3.2. Cartes des zones inondables  

3.2.1. Débordement  ÄÅ ÃÏÕÒÓ ÄȭÅÁÕ 

3.2.1.1. 2îÇÌÅÓ ÄȭÉÎÔïÇÒÁÔÉÏÎ 

Il arrive fréquemment que les différentes sources de données brutes se superposent. Par exemple, 

ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘǊƻƴœƻƴǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘƛǎǇƻǎŜƴǘ ŘŜ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ όah5ύΣ ŘΩǳne emprise résultant 

ŘΩǳƴ Ǿƻƭ Ŝƴ ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ǊŞŀƭƛǎŞ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ό9ҌύΣ des éléments dobservations sporadiques 

rapportés par une commune ou des riverains (E-ύΣ ŘΩǳƴŜ ŜƳǇǊƛǎŜ ƛǎǎǳŜ ŘŜ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ƘȅŘǊƻǇŞŘologique 

όt95hύΣ Ŝǘ ŜƴŦƛƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ƛǎǎǳŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ όIh[ύΦ 

5ŀƴǎ ŎŜ ŎŀǎΣ ƛƭ Řƻƛǘ şǘǊŜ ǘŜƴǳ ŎƻƳǇǘŜ ŘΩǳƴ ƻǊŘǊŜ ŘŜ ǇǊŞǾŀƭŜƴŎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ōǊǳǘŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǊŝƎƭŜǎ 

ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ƘƻƳƻƎŝƴŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǿŀƭƭƻƴΦ 

Ci-dessous, par « valeur » il faut comprendre « ŎƭŀǎǎŜ ŘŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ déterminée par la donnée de 

base considérée ». 

5ΩǳƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭΩordre de prévalence des données brutes est le suivant :  

MOD > E+ > E- > PEDO > HOL 

Ensuite, les ǊŝƎƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ des données de base se résument comme suit : 

 
1. Ne sont intégrées que les données correspondant à la récurrence envisagée par le scénario. 
2. La couche géologique (HOL) ƴΩƛƴǘŜǊvient que dans le scénario extrême (Text) ; et avec la valeur 

« indéterminée » Τ ŜƭƭŜ ƴΩƛƴǘŜǊŦŝǊŜ Ǉŀǎ avec les autres données et vient en arrière plan. Elle est 
ǎǳǇǇǊƛƳŞŜ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ƭŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŜȄǘǊşƳŜ όah5ύ ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜ ŜȄƛǎǘŜΦ 

3. La méthode hydropédologique (PEDO) ƴΩƛƴǘŜǊǾƛŜƴǘ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ T100 et Text ; et avec 
la valeur « indéterminée ». 

4. Les ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservation ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴ ŀǾŜŎ ǇǊŜǳǾŜ Ł ƭΩŀǇǇǳƛ όE+), la méthode hydropédologique 
(PEDO) et la couche géologique (HOL) sont conservés au-delà de la modélisation (MOD) avec la 
valeur « indéterminée ». Les ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservation de teǊǊŀƛƴ ǎŀƴǎ ǇǊŜǳǾŜ Ł ƭΩŀǇǇǳƛ ό9-) ne 
sont, quant à elles, pas conservées en présence de modélisation hydraulique. 
 

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ Ŏŀǎ ŘŜ ŦƛƎǳǊŜ ǇƻǎǎƛōƭŜǎ Ŝǎǘ listé όIh[ ƴΩȅ ŦƛƎǳǊŜ Ǉŀǎ ǇǳƛǎǉǳŜ ŎŜǘǘŜ ŘƻƴƴŞŜ Ŝǎǘ ǇƭŀŎŞŜ Ŝƴ 

ŀǊǊƛŝǊŜ Ǉƭŀƴ Ŝǘ ƴΩƛƴǘŜǊŦŝǊŜ Ǉŀǎ ŀǾŜŎ ƭes autres données) ;pƻǳǊ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜ ŎŜǎ ŎŀǎΣ ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 

sont résumées ci-dessous : 
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Type de données 

wŝƎƭŜǎ ŘΩƛntégration pour les cartes des zones inondables Modélisation 
hydraulique  

(MOD) 

Méthode 
Hydropédologique  

(PEDO) 

Elément 
ŘΩObservation 
sans preuve à 
ƭΩŀǇǇǳƛ 

(E-) 

Elément 
ŘΩObservation 

"preuve à 
l'appui"   

(E+) 

Cas 1 MOD/PEDO V V   La PEDO est conservée au-delà de la MOD avec la valeur « indéterminée ». 

Cas 2 PEDO  V   La PEDO est conservée. 

Cas 3 MOD V    La MOD est conservée. 

Cas 4 NoData     Aucune donnée. 

Cas 5 MOD/PEDO/E+ V V  V 
E+ et PEDO sont conservées au-delà de la MOD avec la valeur 

« indéterminée ». 

Cas 6 PEDO/E+  V  V E+ et PEDO sont conservées avec la valeur « indéterminée ». 

Cas 7 MOD/E+ V   V 
L'étendue de E+ est conservée au-delà de la MOD avec la valeur 

« indéterminée ». 

Cas 8 E+    V E+ est conservée. 

Cas 9 MOD/PEDO/E- V V V  
L'étendue de la PEDO est conservée au-delà de la MOD avec la valeur 

« indéterminée ». E- ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜΦ 

Cas 10 PEDO/E-  V V  
L'étendue de la PEDO est conservée avec la valeur « indéterminée ». E- 

ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜΦ 

Cas 11 MOD/E- V  V  E- n'est pas prise en compte. 

Cas 12 E-   V  E- est conservée. 

Cas 13 MOD/PEDO/E+/E- V V V V 
E+ et PEDO sont conservées au-delà de la MOD avec la valeur 

« indéterminée ». E- ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜΦ 

Cas 14 PEDO/E+/E-  V V V 
E+ et PEDO sont conservées avec la valeur « indéterminée ». E- ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ 

prise en compte. 

Cas 15 MOD/E+/E- V  V V 
E+ est conservée au-delà de la MOD avec la valeur « indéterminée ». E- 

n'est pas prise en compte. 

Cas 16 E+/E-   V V E+ et E- sont conservées avec la valeur « indéterminée ». 
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3.2.1.2. Filtration  

L'échelle de référence de la cartographie est le 1/10.000ème. A cette échelle, des zones trop petites 

deviennent difficiles à distinguer. Pour cette raison, les zones plus petites que 300 m² sont englobées 

par la ou les zones voisines ; de même que les zones inférieures à 1000m² complètement encerclées par 

une et une seule autre zone inondable. 

3.2.1.3. Ruissellement : calcul des débits de pointe 

DǊŃŎŜ Ł ƭΩƻǳǘƛƭ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŞŎǊƛǘ au point 4.1.2Σ ƭŜ ŘŞōƛǘ ŘŜ ǇƻƛƴǘŜ Ŝƴ ŎƘŀǉǳŜ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ 

réseau hydrographique est calculé pour 3 pluies de projet (ǇƭǳƛŜǎ ŘΩǳƴŜ durée de 1 heure et de périodes 

de retour 25 ans, 50 ans, et 100 ans). Les débits de pointe du scénario extrême sont ceux de la pluie de 

projet 100 ans augmentés de 30%.  

[ΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ Ŝǎǘ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎŀƭŎǳƭ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ ǇƻƛƴǘŜ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΦ !Ŧƛƴ 

ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ƭŜ Ŏŀǎ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŎǊƛǘƛǉǳŜΣ  le couvert végétal des terres arables (ce qui exclut les prairies 

permanentes), est considéré comme nul. 

Il est également tenu compte ŘΩǳƴ ǘŀǳȄ ŘΩƘǳƳƛŘƛǘŞ ƛƴƛǘƛŀƭ ƳƻȅŜƴΦ [Ŝǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŀƴǘŞǊƛŜǳǊŜǎ ŘΩƘǳƳƛŘƛǘŞ 

ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŜƴǘ Ł ƭΩŞǘŀǘ ŘΩƘǳƳƛŘƛǘŞ Řǳ ǎƻƭ ŀǳ ŘŞōut des précipitations. Elles sont qualifiées de moyennes 

lorsque le sol est à un état intermédiaire entre la capacité au champ et le point de flétrissement. La 

ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŀǳ ŎƘŀƳǇ Ŝǎǘ ƭΩŞǘŀǘ ŘΩƘǳƳƛŘƛǘŞ ŘΩǳƴ ǎƻƭ ŀȅŀƴǘ ŞǘŞ ǎŀǘǳǊŞ Ǉǳƛǎ ǊŜǎǎǳȅŞ ǇŜƴŘŀƴǘ м Ł н Ƨƻǳrs. Le 

Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ŦƭŞǘǊƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƭΩŞǘŀǘ ŘΩƘǳƳƛŘƛǘŞ Řǳ ǎƻƭ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘǳǉǳŜƭ ƭŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ Ŝƴ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ 

ǇǊŞƭŜǾŜǊ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ 

3.2.1.4. Interpolation  

[Ŝǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ ǇƻƛƴǘŜ ƻōǘŜƴǳǎ ǇƻǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻ Ŝǘ Ŝƴ ŎƘŀǉǳŜ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ 

hydrographique sont ensuite redistribués en chaque maille de leur bassin respectif au prorata de la 

surface drainée du bassin versant amont. 

Les ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ressortent de cette manipulation mais seules les mailles les plus 

critiques (à savoir celles le plus en aval) sont conservées via la classification ci-dessous. 

3.2.1.5. Classification  

Les valeurs de débit de pointe sont réparties en 3 classes (élevé, moyen et faible) pour chacun des 4 

scénarios (T025, T050, T100 et Text). 

Ces 3 classes sont limitées par les valeurs de percentiles 99.45, 99.70 et 99.95 calculées sur la 

distribution des débits de pointe du scénario T100. 

Ces 3 classes sont : 

¶ faible : valeurs de débit de pointe du scénario considéré comprises entre les valeurs des 

percentiles 99.45 et 99.70 de la distribution des débits de pointe du scénario T100 ; 

¶ moyen : valeurs de débit de pointe du scénario considéré comprises entre les valeurs des 

percentiles 99.70 et 99.95 de la distribution des débits de pointe du scénario T100 ; 

¶ élevé : valeurs de débit de pointe du scénario considéré supérieures à la valeur du percentile 

99.95 de la distribution des débits de pointe du scénario T100. 
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Les valeurs de débit de pointe du scénario considéré inférieures à la valeur du percentile 99.45 de la 

distribution des débits de pointe du scénario T100 ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŎƭŀǎǎŞŜǎ Ŝǘ ƴΩŀǇǇŀǊŀƛǎǎŜƴǘ Ǉŀǎ ǎǳǊ ƭŀ 

carte. 

3.2.1.6. Masque 

Les ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ sont ƳŀǎǉǳŞǎ ƭŁ ƻǴ ƭŀ ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ǉǳΩƛƭǎ ǎƻƛŜƴǘ ŎŀǇǘŞǎ ƻǳ ŘŞǾƛŞǎ 

de leur trajectoire est trop grande Τ ŎΩŜǎǘ-à-dire en zone trop densément urbanisée et sur les plans 

ŘΩŜŀǳ. 

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǘǊƻǇ ŘŜƴǎŞƳŜƴǘ ǳǊōŀƴƛǎŞŜǎ Ŝǎǘ ŦŀƛǘŜ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǎǳǊ ŘŜǎ ƳŀƛƭƭŜǎ ŘŜ 

10 m de côté, suivant la procédure ci-dessous : 

¶ Chaque maille se voit attribuer une valeur 1 ou 0 (« urbanisée » ou « non urbanisée ») en se 

ōŀǎŀƴǘ ǎǳǊ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜΣ Ŝƴ ŎŜǘǘŜ ƳŀƛƭƭŜ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ рл҈ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ōŃǘƛŜ όōŃǘƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ ǊƻǳǘŜǎύ ; 

¶ La valeur moyenne est calculée pour chaque maille en analysant un ensemble de 225 mailles 

(15x15) centré sur la maille considérée ; le résultat est compris entre 0 et 1 ; 

¶ Les mailles dont la valeur moyenne ainsi obtenue est supérieure à 0.35 sont considérées comme 

trop densément urbanisées ; dans ce cas le ruissellement est lié aux questions ŘΩŞƎƻǳǘǘŀƎŜ ce 

ǉǳƛ ƴΩŜƴǘǊŜ pas  dans le cadre de cette méthodologie. 

! ŎŜǎ ŜƴǎŜƳōƭŜǎ ŘŜ ƳŀƛƭƭŜǎ ǘǊƻǇ ŘŜƴǎŞƳŜƴǘ ǳǊōŀƴƛǎŞŜǎ ǎƻƴǘ ŀƧƻǳǘŞǎ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ǿŀƭƭƻƴǎ (en ce 

ŎƻƳǇǊƛǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ƭŀǊƎŜǎύ pour obtenir le masque appliqué ŀǳȄ ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ 

ruissellement. 

3.2.2. Coexistence Débordement -Ruissellement  

! ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ peuvent chevaucher les zones 

ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 5ŀƴǎ ŎŜ ŎŀǎΣ Ŝǘ ǇƻǳǊ ƭes cartes des zones inondables 

seulement, les mailles des ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ sont simplement superposées aux zones 

inondables par débordement.  

La classe des zones inondables par débordement de ces mailles pourra le cas échéant être interpolée sur 

base de la classe de zones inondables par débordement la plus critique du voisinage direct. 

3.2.3. Validation  

La validation des cartes des zones inondables est indirectement réalisée par la validation des données 

brutes d'une part et d'autre part par la validation de l'aléa d'inondation (voir 3.3.3 ci-dessous). 
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3.3. #ÁÒÔÅ ÄÅ ÌȭaÌïÁ ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎ 

3.3.1. Débordement  ÄÅ ÃÏÕÒÓ ÄȭÅÁÕ 

3.3.1.1. Grille  de détermination  

La grille de détermination suivante est appliquée à chaque donnée brute pour déterminer la valeur 

résultante ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ débordement, comme expliqué plus haut (voir 2.3). 

 

Figure 3 : Grille de détermination de l'aléa d'inondation par débordement 

3.3.1.2. 2îÇÌÅÓ ÄȭÉÎÔïÇÒÁÔÉÏÎ 

Il arrive fréquemment que les différentes sources de données brutes se superposent. Par exemple, 

ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘǊƻƴœƻƴǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘƛǎǇƻǎŜƴǘ ŘŜ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ όah5ύΣ ŘΩǳƴŜ ŜƳǇǊƛǎŜ ǊŞǎǳƭǘŀƴǘ 

ŘΩǳƴ Ǿƻƭ Ŝƴ ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ǊŞŀƭƛǎŞ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ό9ҌύΣ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations de terrain 

rapportés par une commune ou des riverains (E-ύΣ ŘΩǳƴŜ ŜƳǇǊƛǎŜ ƛǎǎǳŜ ŘŜ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ƘȅŘǊƻǇŞŘƻƭƻƎƛǉǳŜ 

όt95hύΣ Ŝǘ ŜƴŦƛƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ƛǎǎǳŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ όIh[ύΦ 

5ŀƴǎ ŎŜ ŎŀǎΣ ǳƴ ƻǊŘǊŜ ŘŜ ǇǊŞǾŀƭŜƴŎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ōǊǳǘŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ƘƻƳƻgènes sur 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǿŀƭƭƻƴ est pris en compte. 

Ci-dessous, par « valeur » il faut comprendre « valeur ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ déterminée par la donnée de 

base considérée ». 
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5ΩǳƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ ǇǊŞǾŀƭŜƴŎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ōǊǳǘŜǎ Ŝǎǘ ƭŜ suivant :  

 
MOD > E+ > E- > PEDO > HOL 

9ƴǎǳƛǘŜΣ ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ōŀǎŜ ǎŜ ǊŞǎǳƳŜƴǘ ŎƻƳƳŜ ǎǳƛǘ : 

 
1. La couche géologique (HOL) est toujours placée en arrière-plan, de par sa récurrence très faible 

et son étendue toujours plus large ; elle ƴΩƛƴǘŜǊŦŝǊŜ Ǉŀǎ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ. Les résultats de 
ƭŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻ ŜȄǘǊşƳŜ ǎŜ ǎǳōǎǘƛǘǳŜƴǘ Ł ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭǎ 
existent. 

2. Lorsque la modélisation (MOD) Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘǊƻƴœƻƴ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ Υ  
Les élémentǎ ŘΩobservations de terrain avec ǇǊŜǳǾŜǎ Ł ƭΩŀǇǇǳƛ ό9Ҍύ et la méthode 
hydropédologique (PEDO) qui dépassent ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ŘŜ la modélisation (MOD) sont limités à la 
valeur faible. 

3. Lorsque la modélisation (MOD) est absente : 

¶ si la méthode hydropédologique (PEDO) ŜȄƛǎǘŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘǊƻƴœƻƴ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ Υ 
- Řŀƴǎ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜ la méthode hydropédologique (PEDO) : la valeur des éléments 
ŘΩobservations ŀǾŜŎ ǇǊŜǳǾŜǎ Ł ƭΩŀǇǇǳƛ ό E+) et des ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations sans preuve à 
ƭΩŀǇǇǳƛ ό E-) est conservée ; si les deux types (E+ et E-) coexistent : la valeur la plus élevée 
est conservée 

- au-ŘŜƭŁ ŘŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜ la méthode hydropédologique (PEDO) Υ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ Ŝǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ 
des ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations ŀǾŜŎ ǇǊŜǳǾŜǎ Ł ƭΩŀǇǇǳƛ όE+) ǎƻƴǘ ŎƻƴǎŜǊǾŞǎ Ƴŀƛǎ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ 
des éléments ŘΩobservations sans preuve (E-) est supprimée au-delà du premier type 
ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservation (E+) ; si les deux types (E+ et E-) coexistent : la valeur la plus 
élevée est conservée  

¶ si la méthode hydropédologique (PEDO) ƴΩŜȄƛǎǘŜ Ǉŀǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘǊƻƴœƻƴ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 
considéré : (cas rares) 

- ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ Ŝǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ des ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩobservations ŀǾŜŎ ǇǊŜǳǾŜǎ Ł ƭΩŀǇǇǳƛ όE+) sont 
conservés ; si les deux types  (E+ et E-) coexistent : la valeur la plus élevée est 
conservée ; si ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ŘΩobservation sans preuve (E-) dépasse celui avec preuve (E+), 
son étendue est conservée mais limitée à la valeur faible. 

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ Ŏŀs de figure possibles est listé όIh[ ƴΩȅ ŦƛƎǳǊŜ Ǉŀǎ ǇǳƛǎǉǳŜ ŎŜǘǘŜ ŘƻƴƴŞŜ Ŝǎǘ ǇƭŀŎŞŜ Ŝƴ 

arrière-Ǉƭŀƴ Ŝǘ ƴΩƛƴǘŜǊŦŝǊŜ Ǉŀǎ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎύ ; pour ŎƘŀŎǳƴ ŘŜ ŎŜǎ ŎŀǎΣ ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 

sont résumées ci-dessous : 



Version du 26/02/2016        30 / 51 
 

 

Type de données 

wŝƎƭŜǎ ŘΩƛntégration pour la carte de ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Modélisation 
hydraulique 

(MOD) 

Méthode 
Hydropédologique 

(PEDO) 

Elément 
ŘΩObservation 
sans preuve 
Ł ƭΩŀǇpui 

(E-) 

Elément 
ŘΩObservation 

"preuve à 'appui" 
(E+) 

Cas 1 MOD/PEDO V V   
La PEDO est en arrière-plan, la MOD en avant plan.  

Si la modélisation dépasse la PEDO, ou si la PEDO dépasse la MOD, tout est 
conservé (valeur limitée à faible). 

Cas 2 PEDO  V   La PEDO est conservée. 

Cas 3 MOD V    La MOD est conservée. 

Cas 4 NoData     Aucune donnée. 

Cas 5 MOD/PEDO/E+ V V  V 
L'étendue de E+ est conservée même si elle dépasse la PEDO et/ou la MOD.  

Au-delà de la MOD et donc a fortiori de la PEDO, la valeur eǎǘ ƭƛƳƛǘŞŜ Ł ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ 
faible. 

Cas 6 PEDO/E+  V  V 
L'étendue de E+ est conservée même si elle dépasse la PEDO ; la valeur sera la plus 

élevée des 2 est conservées 

Cas 7 MOD/E+ V   V 
L'étendue de E+ est conservée même si elle dépasse la MOD.  

Au-delà de lŀ ah5Σ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ Ŝǎǘ ƭƛƳƛǘŞŜ Ł ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŦŀƛōƭŜΦ 

Cas 8 E+    V E+ est conservée. 

Cas 9 MOD/PEDO/E- V V V  
La PEDO est en arrière-plan, la MOD en avant plan.  

Si la MOD dépasse la PEDO, ou si la PEDO dépasse la MOD, tout est conservé 
(valeur limitée à faible).   E- n'est pas prise en compte. 

Cas 10 PEDO/E-  V V  
L'étendue de la PEDO et la valeur de E- au sein de la PEDO sont conservées. Au-delà 

de la PEDO, E- est supprimée. 

Cas 11 MOD/E- V  V  E- n'est pas prise en compte. 

Cas 12 E-   V  E- est conservée. 

Cas 13 MOD/PEDO/E+/E- V V V V 
L'étendue de E+ est conservée même si elle dépasse la PEDO et/ou la MOD.  

Au-ŘŜƭŁ ŘŜ ƭŀ ah5 Ŝǘ ŘƻƴŎ ŀ ŦƻǊǘƛƻǊƛ ŘŜ ƭŀ t95hΣ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ Ŝǎǘ ƭƛƳƛǘŞŜ Ł ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ 
faible.   E- est oubliée puisqu'il y a MOD. 

Cas 14 PEDO/E+/E-  V V V 

L'étendue de E+ est conservée même si elle dépasse la PEDO.  La valeur la plus 
élevée des 2 est conservée.  

E-  ƴϥŜǎǘ ŎƻƴǎŜǊǾŞ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭϥŞǘŜƴŘǳŜ ŘŜ t95h Ŝǘκƻǳ ŘŜ 9ҌΦ [ΩŀƭŞŀ ǇǊŜƴŘ ŀƭƻǊǎ ƭŀ 
valeur la plus élevée entre PEDO, E+ et E- 

Cas 15 MOD/E+/E- V  V V 
L'étendue de E+ est conservée même si elle dépasse la MOD.  

Au-ŘŜƭŁ ŘŜ ƭŀ ah5Σ  ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ Ŝǎǘ ƭƛƳƛǘŞŜ Ł ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŦŀƛōƭŜΦ 
E- n'est pas prise en compte. 

Cas 16 E+/E-   V V 
E+ et E- ǎƻƴǘ ŎƻƴǎŜǊǾŞŜǎΦ  [ΩŞǘŜƴŘǳŜ ŘŜ 9- dépassant E+ est conservée avec une 

ǾŀƭŜǳǊ ƭƛƳƛǘŞŜ Ł ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŦŀƛōƭŜΦ 
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3.3.1.3. Filtration  

L'échelle de référence de la carte est le 1/10.000ème. A cette échelle, des zones trop petites deviennent 

difficiles à distinguer. Pour cette raison, les zones plus petites que 300m² sont englobées par la ou les 

zones voisines ; de même que les zones inférieures à 1000m² complètement encerclées par une et une 

seule autre zone d'aléa. 

3.3.1.4. Ruissellement : Grille  de détermination  

La grille de détermination suivante est appliquée à chaque donnée brute pour déterminer la valeur 

résultante ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ruissellement, comme expliqué plus haut (voir 2.3.2 ci-dessus). 

 

Figure 4 : Grille de détermination de l'aléa d'inondation par ruissellement 

 

3.3.2. Coexistence Débordement -Ruissellement  

! ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ŀȄŜǎ ŘΩaléa ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ruissellement peuvent chevaucher les 

zones ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 5ŀƴǎ ŎŜ ŎŀǎΣ Ŝǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎŀǊǘe ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ 

ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǎeulement, s'agissant ici d'aléa et non plus de zones inondables, les 2 ǘȅǇŜǎ ŘΩŀƭŞŀ (par 

débordement et par ruissellement) sont fusionnés. Cette fusion est réalisée en prenant, là où les 2 types 

d'aléa coexistent, la valeur d'aléa la plus élevée. 

3.3.3. Validatio n 

¦ƴŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǾŀƭƛŘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƴƻƴ ƴŀǾƛƎŀōƭŜǎ ŘŜ мère et 2ème 

catégorie et par les gestionnaires des voies navigables sur les données de base utilisées (voir 3.1 ci-

dessus) et sur l'aléa d'inondation dans sa version fusionnée (débordement + ruissellement). 
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Toute remarque faite lors de cette validation fait l'objet ŘΩǳƴŜ ŀƴŀƭȅǎŜ Ŝǘ d'une correction de l'erreur 

méthodologique, ou d'une correction des données brutes, le cas échéant. 

[ƻǊǎǉǳΩǳƴŜ remarque ne révèle pas effectivement une erreur, une justification est apportée au cas par 

cas. 
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3.4. Cartes des risques ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎ 

3.4.1. Données de base 

Les cartes des risques ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ sont composées de deux types de données de base : 

- Les emprises des cartes des zones inondables par scénario, présentées précédemment ; 

- les récepteurs de risques qui sont par définition toutes personnes, objets, domaines et activités 

qui pourraient subir un préjudice ou des dommages dans le cas d'une inondation. 

3.4.1.1. Emprise des cartes des zones inondables 

п ŎŀǊǘŜǎ Řǳ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ƎŞƴŞǊŞŜǎΦ 9ƭƭŜǎ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŜƴǘ ŎƘŀŎǳƴŜ Ł ǳƴ ǎŎŞƴŀǊƛƻ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ 

identique à ceux utilisés pour les cartes des zones inondables (voir 2.2 ci-dessus) : 

- T025 période de retour de 25 ans ;  
- T050  période de retour de 50 ans ; 
- T100 période de retour de 100 ans ; 
- Text période de retour extrême. 

{ǳǊ ŎƘŀŎǳƴŜ ŘŜ ŎŜǎ п ŎŀǊǘŜǎ Ŝǎǘ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŀƴǘ ŀǳ ƳşƳŜ 

scénario. 9ƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǊŜƭŀǘƛǾŜ ŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ŀȄes de 

ruissellement identifiés pour chaque scénario sont également représentés sur les cartes.  

[Ŝǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ Ł ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ  Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ Řǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŎŜƭƭŜǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ ŀǳȄ 

classes de débit dans le cas du ruissellement ne sont pas représentées. 

3.4.1.2. Récepteur de risques 

Les  récepteurs de risques présentés sur les cartes sont classés selon les recommandations du document 

« FDRDG9-4-GIS guidance-Maps-ver.1 » relatif  à la « Guidance on reporting of spatial data for the 

Floods Directive (partII) ». Ce document propose de répartir les récepteurs de risques en 6 classes : 

population, activités économiques, installations, sources de pollution, autres éléments vulnérables et  

environnement.  Pour chacune de ces 6 classes, les récepteurs de risques identifiés sont listés ci-

dessous : 

- Source de données relatives à la population :  
o bƻƳōǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘs potentiellement touchés ǇŀǊ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ; 
o Habitations et bâtiments ;  

 
- Source de données relatives aux activités économiques : 

o Activités économiques de services 
Á Les services administratifs ; 
Á Les équipements scolaires ; 
Á Les services sociaux et de santé ; 
Á Les postes de police, de pompier et de la protection civile 

o Activités économiques marchandes 
Á Les terrains occupés par des commerces, bureaux et services 
Á Les terrains à usage industriel et artisanat 
Á Les zones portuaires 
Á Les aéroports et les aérodromes 

o Activités récréatives 
Á Les campings, parcs résidentiels et villages de vacances 

o Activités agricoles 
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Á Les bâtiments agricoles 
Á Les serres 

 
- Source de données relatives aux installations : 

o Equipements de télécommunication 
o Production d'eau potable 
o Production et distribution d'électricité 
o Production et distribution de gaz 
o Stations d'épuration 

 
- Source de données relatives aux sources de pollution 

o Décharges 
o Seveso et IPPC (Integrated Pollution Prevention and Control) 
o EPRTR (registre européen des rejets et des transferts de polluants) 
 

- Source de données relatives aux autres éléments vulnérables 
o Patrimoine architectural correspondant aux zones de protection des biens classés de la 

DGO4 
o tŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŎǳƭǘǳǊŜƭ όŀǊŎƘƛǾŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘΣ ƳǳǎŞŜ Ŝǘ ōƛōƭƛƻǘƘŝǉǳŜύ 
o Réseau de transport correspondant aux réseaux routier et ferroviaire 

 
- Données environnementales : 

o Cours d'eau 
o PASH - assainissement des eaux résiduaires (non affiché sur la carte) 
o Nitrate (non affiché sur la carte car trop vaste au niveau de la Wallonie) 
o Zones de baignade 
o Secteurs ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ²ŀƭƭƻƴƛŜ 
o Zones de captages et zones de protection de ces captages 
o Sites de conservation de la nature (sites naturels avec statut de protection) Υ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜǎ 

zones protégées, des sites RamSAR4, des réserves naturelles domaniales, des réserves 
ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ŀƎǊŞŜǎΣ ŘŜǎ ǊŞǎŜǊǾŜǎ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎΣ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Ŝǘ 
des zones NATURA2000. 

 
[ΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ŎŜǎ Řƻnnées est variée mais elles sont ƭŜ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ƛǎǎǳŜǎ ŘΩǳƴŜ ŘŜǎ Directions Générales 
Řǳ {t² ό5DhнΣ 5DhоΣ 5DhпΣ 5DhрύΦ [ΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘs par secteur a été générée 
ǎǳǊ ōŀǎŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴs du registre national (ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘs par adresse) et du cadastre 
(géolocalisation de ces informations). 

3.4.2. 0ÒÉÎÃÉÐÅ ÄÅ ÄïÃÏÕÐÁÇÅ ÅÔ ÄȭÁÎÁÌÙÓÅ 

[Ŝǎ ŎŀǊǘŜǎ Řǳ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ les récepteurs de risque sur lΩentièreté du territoire de la 

Wallonie. En effet, un récepteur de risque situé hors zone inondable peut très bien se localiser sur ou à 

ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘΩǳƴ ŀȄŜ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΣ ŘΩƻǴ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ŘŜ ǎŀ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΦ 

[ŀ ŘƻƴƴŞŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘs Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŞŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /ϥŜǎǘ-à-dire que la 

donnée corrŜǎǇƻƴŘ Ł ƭŀ ǎƻƳƳŜ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ǊŞŦŞǊŜƴŎŞǎ ǇŀǊ ƭΩLb{ (Institut national de statistiques) et le 

cadastre au sein de ce secteur.  

                                                           

4
 Convention relative aux zones humides d'importance internationale particulièrement comme habitats des 

oiseaux d'eau, aussi couramment appelée convention sur les zones humides 
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4. Mises à jour & réexamens  

4.1. Version s 2013  et 2016  

La présente notice établit la méthodologie utilisée pour la réalisation des cartes dans leurs versions 

« 2013 » et « 2016 », représentant elles-mêmes (pour la carte de lΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴύ ǳƴŜ ƳƛǎŜ Ł ƧƻǳǊ ŘŜ 

la version 2007 de la cartographie du Plan « PLUIES ». 

Comme expliqué plus haut, les versions 2013 et 2016 constitue une refonte de la cartographie initiale du 

plan « PLUIES », permettant de se conformer à la DI transposée dans le Code de l'Eau.   /ΩŜǎǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜ 

ǎŎŞƴŀǊƛƻ ŜȄǘǊşƳŜ ŀ ŞǘŞ ŀƧƻǳǘŞΣ ƭŀ ƴƻǘƛƻƴ ŘΩŀƭŞŀ ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ǇŀǊ 

ruissellement.  

Suite à cette refonte portant sur la méthodologie elle-même, on doit s'attendre à de petites 

modifications sur l'ensemble du territoire (pour l'aléa de faible à élevé) et à des modifications 

importantes plus localement (là où de nouvelles données sont disponibles : inondations récentes, 

ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ Χ). 

4.2. Versions  ultérieure s 

Le cycle de mises à jour, tous les 6 ans, est imposé par lŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ ; l'échéance initiale est le 22 

décembre 2013.  

Tous compléments, recadrages et modifications seront pris en compte lors de mises à jour ultérieures, 

le cas échéant. Il peut ǎΩŀƎƛǊ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜ :  

¶ [Ωacquisition de séries hydrologiques de plus en plus complètes et le changement climatique en 

cours actuellement qui justifient un recadrage régulier des périodes de retour considérées.  

¶ Une modification locale de la topographie qui peut entraîner une modification de son caractère 

inondable.  

¶ Nouvelles données issues de la modéliǎŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘΩobservations de terrain. 

¶ [Ωacquisition de nouvelles données altimétriques plus précises qui aura un impact sur le MNT et 

sur la localisation des axes de ruissellement. 

¶ [ΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ƭŜǾŜǊǎ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ƭƛǘǎ ƳƛƴŜǳǊǎΦ 

4.3. Prise en compte du changement climatique  

4.3.1. Principe  général  

Le CdE impose (Art. 53-2 §8ύ ǉǳŜ ƭΩƛƴŎƛŘŜƴŎŜ probable des changements climatiques sur la survenance 

des inondations soit prise en compte lors des réexamens ŘŜ ǎŜǎ о ǇƘŀǎŜǎ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ όŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ 

préliminaire, cartographie et PGRI). 

Les versions ultérieures de la cartographie tiendront compte de toutes les nouvelles données 

climatiques disponibles au moment de leur édition : séries statistiques plus longues, recensement des 

ŞǇƛǎƻŘŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΧ 5ŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ƻǇǘƛǉǳŜΣ ǘƻǳǘŜ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǾŀƭƻǊƛǎŀōƭŜ Ŝǘ ǾŀƭŀōƭŜƳŜƴǘ ǘǊŀƴǎƳƛǎŜ ǎŜǊŀ 

intégrée (selon les conditions décrites ci-dessous ; voir 4.4 ci-dessous).   
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4.3.2. Cas particuliers  

4.3.2.1. Modélisation  (MOD) 

Lors de chaque réédition des cartes, les données statistiques de chaque station ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ 

hydrologique utilisée pour la détermination des débits (QлнрΣ vлрлΣ vмллύ ǎƻƴǘ ŀƴŀƭȅǎŞŜǎΦ [ƻǊǎǉǳΩǳƴŜ 

modification de ces débits dépasse 15% du débit initialement utilisé, le modèle est ajusté et relancé 

pour obtenir de nouveaux résultats bruts qui seront intégrés dans la base de données existante. 

4.3.2.2. %ÌïÍÅÎÔÓ Äȭobservation  de terrain  (E+ et E-) 

[ƻǊǎǉǳŜ ƭŀ ǊŞŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŎƻƴǎǘŀǘŞŜ Ŝǎǘ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞŜ ǎǳǊ ōŀǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴŜ 

station ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ, et lorsque la ré-analyse mentionnée ci-dessus le justifie, la donnée 

ŘΩŞƭŞƳŜƴǘ ŘΩobservation de terrain verra sa période de retour modifiée pour tenir compte de la période 

de retour calculée sur base des meilleures données statistiques disponibles. 

4.4. Conditions d'intégration de nouvelles données  

[ŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ Ł ƭΩƛƴtégration des données est la transmission du formulaire (voir point 7.4 ci-

dessous)  au service en charge de la cartographie par courrier postal ou Ǿƛŀ ƭΩŀŘǊŜǎǎŜ ƎŞƴŞǊƛǉǳŜ 

gtinondations@spw.wallonie.be.  

La seconde condition est que la validité puisse être vérifiéeΣ ǎƻƛǘ ǇŀǊ ƭΩŀǇǇƻǊǘ ŘΩǳƴŜ ǇǊŜǳǾŜ ǾƛǎǳŜƭƭŜΣ ǎƻƛǘ 

par la concordance de plusieurs témoignages précis.  

La troisième condition est que la forme et le contenu ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŦƻǳǊƴƛŜ permettent son 

intégration dans les données brutes. 

Seules les données reçues Ŝƴ ǘŜƳǇǎ ǳǘƛƭŜ ǇƻǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ōǊǳǘŜǎ avant le lancement 

de la procédure de mise à jour pourront être intégrées. Une échéance raisonnable est le 1er décembre 

ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ ǇǊŞŎŞŘŀƴǘ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ de la nouvelle cartographie par le Gouvernement wallon.  

Une fois intégrée dans les données brutes, les nouvelles informations subiront les processus e de 

validation prévus aux points 3.2.4 et 3.3.3 ci-dessus Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ƭΩŞŘƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ǾŜǊǎƛƻƴ ŘŜs 

cartes. 

 

mailto:gtinondations@spw.wallonie.be
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5. Résumé non-technique  

±ǳ ƭŀ ǊŞǇŞǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффл Ŝǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŘƻƳƳŀƎŜǎ ǉǳΩŜƭƭŜǎ 

produisent, le Gouvernement wallon a décidé le 9 janvier 2003 dŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǳƴ Ǉƭŀƴ Ǝƭƻōŀƭ ŘŜ 

Prévention et de LUtte contre les Inondations et leurs Effets sur les Sinistrés appelé « Plan PLUIES ». Une 

des actions du plan PLUIES consistait déjà à ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ; la première version  

de la carte  ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ et la carte simplifiée du risque de 

dommages furent publiées en 2007. 

La même année, la directive 2007/60/CE du Parlement européen et du Conseil ǊŜƭŀǘƛǾŜ Ł ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Ŝǘ 

à la gestion des risques ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ fut votée, imposant aux Etats membres une série de dispositions à 

ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ όŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ǇǊŞƭƛƳƛƴŀƛǊŜ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΣ cartes 

des zones inondables et ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ et plans de gestion des ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴύΦ 

!Ŧƛƴ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŜǊ ƭŜǎ ŀŎǉǳƛǎ ŘŜ ƭŀ ŎŀǊǘŜ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Řǳ Ǉƭŀƴ ζ PLUIES » qui est une 

ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ Ŝƴ ²ŀƭƭƻƴƛŜΣ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ ŘŜ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜǎΣ ƭŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ ǇǊŞǾƻƛǘ 

deux cartographies :  

1. La ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ qui comprend :  

- les cartes des zones inondables relatives à 4 scénarios de probabilité (UE)  2 ; 

- la carte ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ (RW) 1 . 

 

2. La cartographie du risque de dommages dus aux inondations qui comprend : 

- les cartes ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ relatifs à 4 scénarios de probabilité (UE) 3 ; 

- la carte du risque de dommages (RW)  4 .  

La présente notice porte sur la méthodologie utilisée pour représenter les inondations par 

ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ par ruissellement sur les 3 premières cartes.  La quatrième étant 

ǊŞǎŜǊǾŞŜǎ ŀǳȄ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ǎŜŎƻǳǊǎ Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ ŦŜǊŀ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ǳƭǘŞǊƛŜǳǊΦ. 

Pour le volet ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ de ces cartes, différentes sources de 

données ont été utilisées : 

¶ des statistiques hydrologiques ; 

¶ les résultats de modélisations hydrauliques ; 

¶ des observations de terrain ; 

¶ les résultats de la méthode hydropédologique ; 

¶ la couche géologique ŘŜ ƭΩƘƻƭƻŎŝƴŜ. 

5Ŝǎ ŜƳǇǊƛǎŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ƻƴǘ ŀƛƴǎƛ Ǉǳ être délimitées. 

Pour le volet inondation par ruissellement de ces cartes, différentes sources de données ont été 

utilisées et introduites dans un modèle hydrologique : 

¶ modèle numérique de terrain ; 

¶ types de sol et occupation du sol ; 

¶ statistiques pluviométriques locales. 

Des axes de ruissellement ont ainsi pu être générés et des débits de pointe calculés. 
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Les cartes de zones inondables présentent des scénarios de périodes de retour différentes : 25 ans, 50 

ans, 100 ans et extrême avec les classes de hauteǳǊ ŘΩŜŀǳ όŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘύ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƭŀǎǎŜǎ ŘŜ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ 

pointe (ruissellement) y afférant.  

La ŎŀǊǘŜ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ synthétise les 4 scénarios précédents sous la forme de ǾŀƭŜǳǊǎ ŘΩŀƭŞŀ 

ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ. Celles-ci sont déterminées par la combinaison de deux facteurs : la récurrence (période de 

ǊŜǘƻǳǊ ƻǳ ƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜύ ŘΩǳƴŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘΩǳƴŜ ǇƭǳƛŜ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ Řǳ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǎƻƴ importance 

(profondeur de submersion ou débit de pointe).  Ces valeurs peuvent être très faible, faible, moyenne 

ou élevée.  Les zoƴŜǎ ŀȅŀƴǘ ǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ élevée correspondent rigoureusement aux 

« zones à risque » telles que prévues par la loi du 25 juin 1992 ǎǳǊ ƭŜ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘΩŀǎǎǳǊŀƴŎŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ όa. 

20/08/1992) et ses modifications ultérieures, en conformité avec les ŎǊƛǘŝǊŜǎ ƛƳǇƻǎŞǎ ǇŀǊ ƭΩ!ǊǊşǘŞ Ǌƻȅŀƭ 

du 12 octobre 2005 (MB 21/11/2005).     

±ǳ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎΣ ƛƭ ǎΩŜǎǘ ŀǾŞǊŞ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ŘŜ ŘŞŦƛƴƛǊ ŘŜǎ ǊŝƎƭŜǎ 

ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŀŦƛƴ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ŘŜǎ ŎŀǊǘŜǎ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜǎ Ŝǘ reproductibles.  A cette fin, des procédures 

automatisées ont été développées. 

Quant aux  cartes ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ, elles se composent des emprises des zones inondables 

relatives à chacun des scénarios et des récepteurs de risques (enjeux) identifiés dans ces emprises. Les 

récepteurs de risques ou enjeux sont humains, économiques, environnementaux et patrimoniaux. 

Toutes ces cartes sont mises à la disposition du public sur le Géoportail de la Wallonie : 

http://geoportail.wallonie.be. 

Un réexamen de ces cartes est prévu selon un cycle de 6 ans. La prochaine version devrait donc être 

prête en décembre 2019. Ces versions ultérieures pourront prendre en compte les changements 

climatiques,  des mises à jour des statistiques de débits, des nouvelles modélisations hydrauliques,  des 

modifications de la topographie, des nouvelles observations ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴΣ Χ     
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6. Lexique  

6.1. Cartographie  

Dans le présent document, le terme « cartographie » correspondant aux deux groupes de cartes 

ǇǊŞǾǳŜǎ ǇŀǊ ƭŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ όŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ƭΩŀƭŞŀ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ 

dommages dus aux inondations). Les cartographies peuvenǘ Ł ƭΩƘŜǳǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜ şǘǊŜ ŘƛŦŦǳǎŞŜs selon 

plusieurs formes : 

¶ En format papier : 

{ƻƴ ŀǾŀƴǘŀƎŜ Ŝǎǘ ŘΩŜȄƛǎǘŜǊ ǇƘȅǎƛǉǳŜƳŜƴǘΦ 9ƭƭŜ ǇŜǳǘ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊ ǳƴŜ ǾŜǊǎƛƻƴ ƻŦŦƛŎielle et 

indiscutable, une version de référence signée par qui de droit. Elle constitue la version officielle. 

¶ En format numérique : 

o Fichiers PDF distribuables : 

{ƻƴ ŀǾŀƴǘŀƎŜ Ŝǎǘ ŘΩşǘǊŜ ŘƛŦŦǳǎŀōƭŜ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ǘƻǳǘ Ŝƴ ƎŀǊŘŀƴǘ ǳƴŜ ǇŀǊǘ ŘŜ ǎƻƴ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ 

officiel. Elle se présente de la même manière que dans sa version papier mais sous forme 

ŘΩǳƴ ŦƛŎƘƛŜǊ t5C όŦƻǊƳŀǘ ǳƴƛǾŜǊǎŜƭύΦ {ŀƴǎ şǘǊŜ ƭŀ ǾŜǊǎƛƻƴ ŘŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜΣ ŜƭƭŜ Ŝƴ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŎƻǇƛŜ 

parfaite. 

o Portail géomatique en ligne : 

Son avantage est de diffuser la donnée indépendamment de son fond de plan, sans échelle 

fixée, sans le cartouche, avec possibilité de zoomer et de se déplacer en fonction de la zone 

ŘΩƛƴǘŞǊşǘΦ [ŀ ŘƛŦŦǳǎƛƻƴ ǎŜ Ŧŀƛǘ Ǿƛŀ ǳƴŜ ŀŘǊŜǎǎŜ URL (http://geoportail.wallonie.be) ou encore 

via des services de diffusion destinés aux ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ ό²a{Σ /a{ ΧύΦ Lƭ Ŝǎǘ donc possible 

ŘΩŀǎǎƻŎƛŜǊ ƭŀ ŘƻƴƴŞŜ ŀǾŜŎ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ όŜƴ ǊŜǎǇŜŎǘŀƴǘ 

cependant les limites propres à sa méthodologie de création). 

6.2. #ÏÕÒÓ ÄȭÅÁÕ 

Ensemble des ruisseaux, rivières et fleuves qui font partie du réseau hydrographique wallon.  

6.3. !ÌïÁ ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎ 

[ŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘΩǳƴ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŜ ƭŀ 
récurrence (période de retour ou occurrence) et la submersion όƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳύ ŘΩǳƴŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΦ 

[ŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩŀƭŞŀ ŘΩǳƴ ƭΩŀȄŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘΩǳƴ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŜ ǊŞŎǳǊǊŜƴŎŜ 
(période de retour de la pluie) et débit de pointe généré par la pluie en question. Il est calculé en tout 
point des axes de concentrations de ruissellement.  

6.4. Zones inondables  

Les zones inondables représentent des surfaces où des inondations peuvent avoir lieu.  

[Ŝǎ ŀȄŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ƴŜ ǎƻƴǘ ǇŀǊ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ Ǉŀǎ ƛƴŎƭǳǎ ƛƳǇƭƛŎƛǘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ŎŜǎ ȊƻƴŜǎ 

inondables. [ŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀȄŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘΩǳƴ ŎŀƭŎǳƭ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 
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6.5. 2ÉÓÑÕÅ ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎ 

[Ŝ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭŜ ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŘŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŞŎŜǇǘŜǳǊǎ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ 

zones inondables. 

6.6. %ÌïÍÅÎÔÓ ÄȭÏbservations de terra in  

Le terme «9ƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ de terrain » ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ Ł ƭŀ ǊŞŎƻƭǘŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǾŀƭƻǊƛǎŀōƭŜ ƭŀ 

Ǉƭǳǎ ƭŀǊƎŜ ǇƻǎǎƛōƭŜ Ŧŀƛǎŀƴǘ ƛƴǘŜǊǾŜƴƛǊ ƭŀ ƳŞƳƻƛǊŜ Ŝǘκƻǳ ƭΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ƻǳ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ 

όǊƛǾŜǊŀƛƴΣ ŀǳǘƻǊƛǘŞ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΣ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ǎŜŎƻǳǊǎ ΧύΦ /es dernières sont 

ƻǊƎŀƴƛǎŞŜǎ ŀǳǘŀƴǘ ǉǳŜ ǇƻǎǎƛōƭŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ŘŜ ƭϥƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǾŀƭƻǊƛǎŀōƭŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ŀǘǘŜƴŘǳŜ Ł ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŘΩǳƴ 

événement hydrologique significatif. Cette donnée ne peut en aucun cas être considérée comme 

exhaustive. Ne pas avoir de données d'observations de terrain montrant qu'une zone a déjà été inondée 

ne veut pas dire qu'elle ne l'a jamais été et/ou qu'elle ne le sera jamais. 

La récolte de cette donnée commence avec lΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ données historiques (repères de crues, 

ǇƘƻǘƻƎǊŀǇƘƛŜǎ Χύ Ŝǘ ŎƻǳǊǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ŘŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ƻƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ 

récoltées (08/01/2016). 

6.7. Période de retour  

La période de retour ŘΩǳƴ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ ŘŜ ǎŀ ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ŘΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ. 

Un événement ayant une période de retour de cent ans (crue centennale) a une chance sur cent de se 

ǇǊƻŘǳƛǊŜ ƻǳ ŘΩşǘǊŜ ŘŞǇŀǎǎŞ ŎƘŀǉǳŜ ŀƴƴŞŜΦ aŀƛǎ il peut aussi se répéter plusieurs fois sur une ou 

quelques année(s). La période de retour peut caractériser une pluie ou un débit. 

6.8. Débordement et crue  

Le débordement ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƛƴǘŜǊǾƛŜƴǘ ƭƻǊǎǉǳŜ ǎƻƴ ƭƛǘ ƳƛƴŜǳǊ ƴŜ ǎǳŦŦƛǘ Ǉŀǎ ǇƻǳǊ ŞŎƻǳƭŜǊ ƭŜ ŘŞōƛǘΦ [Ŝ 

ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ǘŜƭƭŜ ǉǳŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎΩŞƭŀǊƎƛǘ ǇƻǳǊ ŜƴǾŀƘƛǊ ƭŜ ƭƛǘ 

majeur. [Ŝ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŀƭƻǊǎ Ŝƴ crue. 

6.9. Ruissellement  

Le ruissellement ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ Ł ƭŀ ŦǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƭǳƛŜ ǉǳƛ ǎΩŞŎƻǳƭŜ Ł ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Řǳ ǎƻƭ ǎŀƴǎ ǎΩƛƴŦƛƭǘǊŜǊΣ 

ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻǳ ƧǳǎǉǳΩǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ ŎƻƭƭŜŎǘŜ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όŀǾŀƭƻƛǊύΦ ¦ƴ ǎƻƭ 

ruisselle plus ou moins selon son type όǎŀōƭŜΣ ƭƛƳƻƴΣΧύΣ son occupation (urbain/prairie/culture) et son 

humidité initiale. Par exemple : un sol urbanisé est peu perméable par les matériaux utilisés (ex : une 

route bétonnée sans avaloirs ruisselle à 100%), un sol gelé ruisselle également à 100%, une prairie 

ǊǳƛǎǎŜƭƭŜǊŀ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ Ƴƻƛƴǎ ǉǳΩǳƴŜ ŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ǳƴ sol forestier ruissellera relativement peu.  

Dans les petits bassins versants à relief peu prononcé le ruissellement est généralement diffus. Par 

contre, dans des bassins versants plus grands et/ou lorsque la topographie est plus marquée (avec 

présence de thalwegs ou petits vallons secs), le ruissellement peut se concentrer. Ces chemins 

préférentiels de concentration des eaux sont appelés axes de concentration de ruissellement.   
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6.10. Exutoi re 

5ΩǳƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭΩŜȄǳǘƻƛǊŜ ŘΩǳƴ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Ŝǎǘ ƭŜ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǇŀǎǎŀƎŜ 

ƻōƭƛƎŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǉǳƛ ǎΩŞŎƻǳƭŜ en surface. Les eaux infiltrées ou captées peuvent trouver un autre chemin.  

[ΩŜȄǳǘƻƛǊŜ ŘΩǳƴ axe de concentration de ruissellement Ŝǎǘ ƭŜ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ŎŜǘ ŀȄŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ 

hydrographique wallon.  

9ƴ ŀǾŀƭ ŘŜ ŎŜǘ ŜȄǳǘƻƛǊŜΣ ƛƭ ƴŜ ǎΩŀƎƛǘ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎŜƴǘǊŞ Τ ǎΩƛƭ ȅ ŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ Řǳ 

débordement de ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

[ƻǊǎǉǳΩǳƴ ŀȄŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ǎŜ ƧŜǘǘŜ ǘǊŀƴǎǾŜǊǎŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƛƭ ǎŜ 

peut que les 2 phénomènes (débordement et ruissellement) interviennent (simultanément ou non) sur 

ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ Řǳ ƭƛǘ ƳŀƧŜǳǊ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

6.11. Récepteur de risque (enjeux)  

Un récepteur de risque ou un enjeu est une personne, un objet, un terrain ou une activité qui pourrait 

subir un préjudice ou des dommages dans le cas d'une inondation. 

6.12. Alluvions et colluvions  

Les alluvions ǎƻƴǘ ŘŜǎ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘŞǎ Ŝǘ ŘŞǇƻǎŞǎ ǇŀǊ ǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Τ ƭŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ǇƻǳǾŀƴǘ ǎΩşǘǊŜ 

effectué sur des distances très importantes. 

Les colluvions sont des matériaux généralement fins, transportés par ruissellement diffus et déposés en 

bas de versant ou dans un thalweg. 
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7. Annexes 

7.1. Actions du plan PLUIES   -   Annexe 1 du  GW du 29/ 01/ 2009 

1. Compétence « Développement Territorial » 

DT 1 ς Cartographie zones inondation   

DT 2 ς Plaines alluviales  

DT 3 ς wŝƎƭŜƳŜƴǘ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ 

DT 4 ς Information AT aux communes  

DT 6 ς Permis centre regroupement, produits dragage et curage 

2. Compétence « Agriculture, ruralité et environnement » 

ARET 1  ς Relevé des « Points noirs »   

ARET 2  ς Gestion coordonnée travaux  

ARET 3  ς Restauration zones humides  

ARET 4  ς Création zones à inonder  

ARET 5  ς Bassins retenue en milieu agricole  

ARET 6  ς Remontée de nappes  

ARET 7  ς Haies (implantation, entretien)  

ARET 8  ς Pratiques agricoles  

ARET 9  ς Couverture interculture  

ARET 10 ς Limnimétrie 

ARET 11 ς Contrats de rivière 

ARET 12 ς Réorientation politique égouttage (PASH)  

ARET 13 ς Démergement  

ARET 14 ς Préservation des bras morts 

3. Compétence «Equipements et transports» 

EQT 1 ς IȅŘǊƻƭƻƎƛŜ Ŝǘ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩŀƭŜǊǘŜ  

EQT 2 ς Etude pertinence bassins écrêteurs  

EQT 3 ς Réseau routier  

EQT 4 ς Travaux dragage & curage 

EQT 5 ς Création CET & centres de regroupement produits dragage et curage 

EQT 6 ς Ouvrages protection locale zones habitées 

4. Compétence «Pouvoirs Locaux» 

PL 1 ς Programmes triennaux   

PL 2 ς Equipement des communes  

5. Compétences «Relations intra-belges et internationales » 

COOP 1- Intensification des coopérations intra-belges  

COOP 2- Implication régionale dans la gestion de crises 

COOP 3- Intensification des coopérations internationales 

6. Compétences «Climat» 

CLIM 1 ς Participation à « Air-Climat » 

CLIM 2 ς Projet « AMICE »  
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7.2. Législation  

7.2.1. #ÏÄÅ ÄÅ ÌȭÅÁÕ 

Art. 53.1 à 53.11 Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ dans leur version modifiée par le Décret du 4 février 2010  [MB du 04 mars 
2010] transcrivant la Directive européenne 2007/60/CE, dite Directive Inondation (DI) 

CHAPITRE V. - Dispositions relatives à l'évaluation et à la gestion des risques 
d'inondation 

Section 1re - Objet 

Art. D.53.1. Le présent chapitre a pour objet d'établir un cadre pour l'évaluation et la 
gestion des risques d'inondation, qui vise à réduire les conséquences négatives pour la 
santé humaine, l'environnement, le patrimoine culturel et l'activité économique 
associées aux inondations. 

Chaque bassin hydrographique wallon est considéré comme une zone pour laquelle des 
risques potentiels importants d'inondation existent ou dont la matérialisation peut être 
considérée comme probable. 

Section 2. - Cartes des zones soumises à l'aléa d'inondation et cartes du risque de 
dommages dus aux inondations 

Art. D.53-2. § 1er. L'autorité de bassin visée à l'article D.11, § 2, arrête, à l'échelon de 
chaque bassin hydrographique wallon, une carte des zones soumises à l'aléa 
d'inondation et une carte du risque de dommages dus aux inondations, à l'échelle la plus 
appropriée, pour le 22 décembre 2013 au plus tard. 

§ 2. L'élaboration de cartes des zones soumises à l'aléa d'inondation et de cartes du 
risque de dommages dus aux inondations pour les zones communes à la Région wallonne 
et à un Etat ou Région limitrophe répertoriées conformément à l'article 5 de la Directive 
2007/60/CE du Parlement européen et du Conseil du 23 octobre 2007 relative à 
l'évaluation et à la gestion des risques d'inondation, fait l'objet d'un échange 
d'informations préalable avec les autorités compétentes des Etats et Régions concernés. 

§ 3. Les cartes des zones soumises à l'aléa d'inondation couvrent les zones 
géographiques susceptibles d'être inondées selon les scénarios suivants :  

a) crue de faible probabilité ou scénarios d'événements extrêmes; 

b) crue de probabilité moyenne (période de retour probable supérieure ou égale à cent 
ans); 

c) crue de forte probabilité, le cas échéant. 

§ 4. Pour chaque scénario visé au § 3, les éléments suivants doivent apparaître :  

a) l'étendue de l'inondation; 

b) les hauteurs d'eau ou le niveau d'eau, selon le cas; 
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c) le cas échéant, la vitesse du courant ou le débit de crue correspondant. 

§ 5. Les cartes du risque de dommages dus aux inondations montrent les conséquences 
négatives potentielles associées aux inondations dans les scénarios visés au § 3, et 
exprimées au moyen des paramètres suivants :  

a) le nombre indicatif d'habitants potentiellement touchés; 

b) les types d'activités économiques dans la zone potentiellement touchée; 

c) les installations visées au point 1.1 à 1.6.8 de l'annexe 1re de la partie décrétale du 
Livre 1er du Code de l'Environnement, qui sont susceptibles de provoquer une pollution 
accidentelle en cas d'inondation, et les zones protégées potentiellement touchées 
suivantes :  

1° les zones désignées pour le captage d'eau de surface potabilisable en application de 
l'article D.156 et les zones de prévention et de surveillance déterminées pour le captage 
d'eau souterraine ou de surface potabilisable en application des articles D.172 et D.175; 

2° les masses d'eau désignées en tant qu'eaux de plaisance, y compris les zones de 
baignade désignées en vertu de l'article D.156; 

3° les zones désignées comme zone de protection des habitats et des espèces et où le 
maintien ou l'amélioration de l'état des eaux constitue un facteur important de cette 
protection, notamment les sites Natura 2000; 

d) les autres informations que l'autorité de bassin juge utiles, telles que l'indication des 
zones où peuvent se produire des inondations charriant un volume important de 
sédiments ou des débris, et des informations sur d'autres sources importantes de 
pollution. 

§ 6. Pour les zones où les inondations sont dues aux eaux souterraines, l'élaboration de 
cartes des zones soumises à l'aléa d'inondation est limitée au scénario visé au 
paragraphe 3, point a). 

§ 7. Dans les trois mois à dater du jour où elles ont été arrêtées ou mises à jour, l'autorité 
de bassin communique des copies des cartes des zones soumises à l'aléa d'inondation et 
les cartes du risque de dommages dus aux inondations et de leurs mises à jour à la 
Commission européenne et aux autres Etats membres et Régions concernés. 

§ 8. Les cartes des zones soumises à l'aléa d'inondation et les cartes du risque de 
dommages dus aux inondations sont réexaminées et, si nécessaire, mises à jour pour le 
22 décembre 2019 au plus tard et, par la suite, tous les six ans. L'incidence probable des 
changements climatiques sur la survenance des inondations est prise en compte lors de 
ce réexamen. 

§ 9. Les cartes visées au présent article sont diffusées sur le site Internet Portail 
environnement de la Région wallonne. 

Section 3. - Plan de gestion des risques d'inondation 

A. Principes et contenu du plan de gestion des risques d'inondation 



Version du 26/02/2016  45 / 51 
 

Art. D.53-3. § 1er. Sur la base des cartes visées à l'article D.53-2, l'autorité de bassin 
établit un plan de gestion des risques d'inondation de chaque bassin hydrographique 
wallon.  

Le plan de gestion des risques d'inondation du bassin hydrographique wallon est élaboré 
et mis à jour conformément à l'article D.53-4. 

§ 2. L'autorité de bassin définit des objectifs appropriés en matière de gestion des risques 
d'inondation en mettant l'accent sur la réduction des conséquences négatives 
potentielles d'une inondation pour la santé humaine, l'environnement, le patrimoine 
culturel et l'activité économique, et, si cela est jugé approprié, sur des initiatives non 
structurelles ou la réduction de la probabilité de survenance des inondations. 

§ 3. Les plans de gestion des risques d'inondation comprennent des mesures pour 
atteindre les objectifs définis en vertu du § 2. 

Les plans de gestion des risques d'inondation tiennent compte d'aspects pertinents tels 
que les coûts et avantages, l'étendue des inondations, les axes d'évacuation des eaux, les 
zones ayant la capacité de retenir les crues, comme les plaines d'inondation naturelles et 
l'inondation contrôlée, en cas d'épisode de crue, de certains terrains situés le long d'un 
cours d'eau et délimités par des digues, des bords de vallée ou autrement, les objectifs 
environnementaux visés à l'article D.22, les ouvrages d'art existants ou en projet le long 
des cours d'eau et des voies hydrauliques, la gestion des sols et des eaux, 
l'aménagement du territoire, l'occupation des sols, la conservation de la nature, la 
navigation et les infrastructures portuaires. 

Les plans de gestion des risques d'inondation englobent tous les aspects de la gestion des 
risques d'inondation, en mettant l'accent sur la prévention, la protection et la 
préparation, y compris la prévision des inondations et les systèmes d'alerte précoce, et 
en tenant compte des caractéristiques du bassin hydrographique ou du sous-bassin 
considéré. Les plans de gestion des risques d'inondation peuvent également comprendre 
l'encouragement à des modes durables d'occupation des sols, l'amélioration de la 
rétention de l'eau. 

§ 4. Ces plans de gestion des risques d'inondation ne peuvent comporter de mesures 
augmentant sensiblement, du fait de leur portée et de leur impact, les risques 
d'inondation en amont ou en aval dans d'autres Régions ou Etats partageant le même 
bassin hydrographique, à moins que ces mesures n'aient été coordonnées et qu'une 
solution ait été dégagée d'un commun accord entre les Régions et Etats membres 
concernés dans le cadre de l'article D.53-10. 

Art. D.53-4. § 1er. Les premiers plans de gestion des risques d'inondation visés à l'article 
D.53-2 contiennent les éléments suivants :  

1° les cartes des zones soumises à l'aléa d'inondation et les cartes du risque de 
dommages dus aux inondations préparées conformément à l'article D.53-2, et les 
conclusions qui peuvent en être tirées; 

2° la description des objectifs appropriés en matière de gestion des risques d'inondation, 
définis conformément à l'article D.53-3; 
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3° la synthèse et le degré de priorité des mesures visant à atteindre les objectifs 
appropriés en matière de gestion des risques d'inondation, y compris les mesures prises 
conformément à l'article D.53-3, et des mesures en matière de lutte contre les 
inondations prises en vertu d'autres réglementations y compris :  

- les articles D.62 à D.77 du Livre 1er relatives l'évaluation des incidences de certains 
projets publics et privés sur l'environnement; 

- les dispositions concernant la maîtrise des dangers liés aux accidents majeurs 
impliquant des substances dangereuses contenues dans le décret du 11 mars 1999 relatif 
au permis d'environnement; 

- les articles D.52 à D.61 du Livre 1er relatifs à l'évaluation des incidences de certains 
plans et programmes sur l'environnement; 

- les articles D.1er et D.22 du Livre II; 

4° lorsqu'elle existe, pour les bassins hydrographiques ou sous-bassins communs, la 
description de la méthode d'analyse coûts-avantages, définie par les Etats membres 
concernés, utilisée pour évaluer les mesures ayant des effets transnationaux. 

§ 2. Le plan de gestion des risques d'inondation contient une description de la mise en 
ǆǳǾǊŜ du plan comprenant :  

1° la description des priorités définies et des modalités de suivi des progrès réalisés dans 
la mise en ǆǳǾǊŜ du plan; 

2° la synthèse des mesures et des actions prises pour l'information et la consultation du 
public; 

3° la liste des autorités compétentes et, le cas échéant, la description du processus de 
coordination au sein de tout district hydrographique international ainsi que du processus 
de coordination avec les dispositions de la Partie II du Livre II. 

§ 3. Les mises à jour ultérieures des plans de gestion des risques d'inondation 
comprennent les éléments suivants :  

1° les modifications ou mises à jour intervenues depuis la publication de la version 
précédente du plan de gestion des risques d'inondation, y compris un résumé des 
réexamens effectués des cartes des zones soumises à l'aléa d'inondations et cartes du 
risque de dommages dus aux inondations et du plan de gestion des risques d'inondation; 

2° l'évaluation des progrès accomplis dans la réalisation des objectifs définis 
conformément à l'article D.53-3; 

3° la description et l'explication des mesures prévues dans la version précédente du plan 
de gestion des risques d'inondation, dont la réalisation était planifiée, mais qui n'ont pas 
été mises en ǆǳǾǊŜ; 

4° la description des mesures supplémentaires prises depuis la publication de la version 
précédente du plan de gestion des risques d'inondation. 

Art. D.53-5. L'autorité de bassin peut commencer par élaborer un plan de gestion des 
risques d'inondation à l'échelle de chaque sous-bassin hydrographique wallon. Ces plans 
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sont ensuite agrégés et, le cas échéant, adaptés en vue de constituer le projet de plan de 
gestion des risques d'inondation du bassin hydrographique wallon puis le plan de gestion 
des risques d'inondation du bassin hydrographique wallon. 

B. Procédure d'élaboration 

Art. D.53-6. § 1er. L'autorité de bassin élabore un projet de plan de gestion en vue de 
l'élaboration du plan de gestion visé à l'article D.53-3. 

§ 2. Un an au moins avant la date de publication envisagée du plan de gestion et au plus 
tard un an avant le 22 décembre 2015, le Gouvernement arrête le projet de plan de 
gestion des risques d'inondation; celui-ci fait l'objet d'une publication par extraits au 
Moniteur belge conjointe avec la publication du projet de plan de gestion par bassin 
hydrographique visée à l'article D.28, § 2. Simultanément, l'autorité de bassin met à 
disposition le projet de plan de gestion des risques d'inondation, ainsi que les 
informations utilisées pour son élaboration, sur le site Internet Portail environnement de 
la Région wallonne et dans chaque sous-bassin hydrographique wallon concerné. 

§ 3. L'enquête publique visée à l'article D.28, §§ 2 et 3, porte également sur le projet de 
plan de gestion des risques d'inondation et les mesures de publicité de cette enquête y 
font clairement référence. 

En vue de produire un seul plan de gestion des risques d'inondation de district 
hydrographique international, l'enquête publique est également annoncée par écrit aux 
autres Etats ou Régions du district hydrographique international. 

§ 4. L'autorité de bassin soumet conjointement les projets de plan de gestion de bassin 
hydrographique et de programme de mesures visés à l'article D.24 et le projet de plan de 
gestion des risques d'inondation à l'avis des instances visées à l'article D.28, § 4, et selon 
les modalités visées à l'article D.28, § 5. 

§ 5. Les résultats de l'enquête publique ainsi que les avis émis par les instances visées au 
paragraphe précédent sont pris en considération lors de l'adoption du plan de gestion 
des risques d'inondation. 

Le plan de gestion des risques d'inondation comprend un résumé des mesures prises pour 
l'information et la consultation du public et les résultats de ces mesures. L'autorité de 
bassin adopte le plan de gestion au plus tard le 22 décembre 2015; elle procède par la 
suite tous les six ans à son réexamen, et le cas échéant à sa mise à jour. 

§ 6. Le plan de gestion des risques d'inondation est publié au Moniteur belge. 

Dans les dix jours de la publication au Moniteur belge, des expéditions du plan de gestion 
des risques d'inondation sont transmises aux personnes ou instances qui ont été 
consultées en vertu du § 4. 

Art. D.53-7. Lorsque le plan de gestion des risques d'inondation est soumis à une 
évaluation des incidences sur l'environnement en vertu de l'article D.53 du Livre 1er du 
Code de l'Environnement, les dispositions des articles D.55 à D.61 du Livre 1er sont 
applicables en plus des dispositions prévues à l'article D.53-6. 
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En même temps qu'elle arrête le projet de plan de gestion et de programme de mesures, 
l'autorité de bassin rédige le rapport sur les incidences environnementales, visé à l'article 
D.56 du Livre 1er. 

Lorsque l'information exigée à l'article D.56 du Livre 1er est donnée de manière 
suffisante dans le projet de plan de gestion ou le projet de programme de mesures, le 
rapport sur les incidences environnementales peut être limité sur le point à une référence 
précise à ce projet. 

Art. D.53-8. Dans les trois mois de leur publication, l'autorité de bassin communique des 
copies des plans de gestion des risques d'inondation et de leurs mises à jour à la 
Commission européenne et aux autres Etats membres concernés. 

Art. D.53-9. Le plan de gestion des risques d'inondation est réexaminé et, si nécessaire, 
mis à jour par l'autorité de bassin au plus tard le 22 décembre 2021 et par la suite, tous 
les six ans. L'incidence probable des changements climatiques sur la survenance des 
inondations est prise en compte lors de ces réexamens. 

Art. D.53-10. Dans le cas où l'autorité de bassin constate un problème déterminé qui 
influe sur la gestion des risques d'inondation dus aux eaux relevant de sa compétence 
mais qu'elle ne peut résoudre elle-même, elle peut faire rapport sur ce point à la 
Commission européenne et à tout autre Etat membre ou Région concerné et formuler 
des recommandations relatives à la résolution du problème. 

Art. D.53-11. § 1er. En vue de permettre à l'autorité de bassin de réaliser les objectifs 
fixés aux articles D.1., § 2, 50, et D.53-1, le Gouvernement peut décréter d'utilité 
publique l'expropriation de biens immeubles nécessaires à la gestion des risques 
d'inondation. 

§ 2. Pour le calcul de la valeur de l'immeuble exproprié, il n'est pas tenu compte de la 
moins-value résultant des contraintes liées à l'occupation du terrain par les installations 
de l'autorité de bassin. 

§ 3. L'expropriation est poursuivie selon les règles prévues par la loi du 26 juillet 1962 
relative à la procédure d'extrême urgence en matière d'expropriation pour cause d'utilité 
publique. 

 

7.2.2. CWATUP 

 
Art. 136. ό[ΩŜȄŞŎǳtion des actes et travaux peut être soit interdite, soit subordonnée à des 
ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎΣ ŘŜǎ ōƛŜƴǎ ƻǳ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƭƻǊǎǉǳŜ 
les CWATUP ς version du 22 décembre 2015 97 actes, travaux et permis visés aux articles 84, 
(88 ς Décret du 30 avril 2009, art. 85) ou 127 se rapportent à :  
 
мϲ ǳƴ ƴƻǳǾŜƭ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ƻǳ ƭŀ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŜȄƛǎǘŀƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ 
ŘΩŀŎŎƛŘŜƴǘ ƳŀƧŜǳǊ ŀǳ ǎŜƴǎ Řǳ ŘŞŎǊŜǘ Řǳ мм ƳŀǊǎ мффф ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ 
compte tenu de la nécessité de maintenir une distance appropriée vis-à-vis notamment de zones 
ǾƛǎŞŜǎ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ нрΣ ŀƭƛƴŞŀ нΣ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ ŦǊŞǉǳŜƴǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇǳōƭƛŎ ƻǳ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎŜǊǾŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ 
ŘƻƳŀƴƛŀƭŜΣ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎŜǊǾŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ŀƎǊŞŞŜΣ ŘΩǳƴŜ ŎŀǾƛǘŞ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜΣ ŘΩǳƴŜ 
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ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ƻǳ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎŜǊǾŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ǎƛǘŜ bŀǘǳǊŀ нлллΣ ǾƛǎŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ƭƻƛ Řǳ 
12 juillet 1973 sur la conservation de la nature ;  

2° compte tenu de la nécessité de maintenir une distance appropriée vis-à-vis dΩǳƴ 
ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŜȄƛǎǘŀƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŀŎŎƛŘŜƴǘ ƳŀƧŜǳǊ ŀǳ ǎŜƴǎ Řǳ ŘŞŎǊŜǘ Řǳ мм ƳŀǊǎ 
мффф ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ǘƻǳǘ ǇǊƻƧŜǘ ǎƛǘǳŞ Řŀƴǎ ǳƴ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘŜ ȊƻƴŜǎ 
ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ ǾƛǎŞ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ мос ōƛǎΣ Ϡ мŜǊΣ ƭƻǊǎǉǳŜ ǎŀ ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ƭŜ 
ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŀŎŎƛŘŜƴǘ ƳŀƧŜǳǊ ƻǳ ŘΩŜƴ ŀƎƎǊŀǾŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ Τ  

3° des biens immobiliers exposés à un risque naturel ou à une contrainte géotechnique majeurs 
ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŎƻƳǇǊƛǎŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŀǳ ǎŜƴǎ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ 
(D.53-2 ς 5ŞŎǊŜǘ Řǳ п ŦŞǾǊƛŜǊ нлмлΣ ŀǊǘΦ мнύ Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ƭΩŞōƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊƻƛ ǊƻŎƘŜǳǎŜΣ 
le glissement de terrain, le karst, les affaissements miniers ou le risque sismique ;  

4° des biens immobiliers situés :  

a. dans une réserve naturelle domaniale ou une réserve naturelle agréée, dans une cavité 
ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜΣ Řŀƴǎ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ƻǳ Řŀƴǎ ǳƴŜ 
réserve forestière, visée par la loi du 12 juillet 1973 sur la conservation de la nature ;  

b. dans un site Natura 2000 proposé ou arrêté en application de la loi du 12 juillet 1973 sur la 
conservation de la nature.  
 
Lorsque les actes et travaux pour lesquels un permis est demandé portent sur des biens 
immobiliers situés dans un site visé au poinǘ пϲ ŘŜ ƭΩŀƭƛƴŞŀ мŜǊΣ ƭŀ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘŜ ǇŜǊƳƛǎ Ŝǎǘ 
ǎƻǳƳƛǎŜ Ł ƭΩŀǾƛǎ ŘŜ ƭŀ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ  
Lorsque les actes et travaux pour lesquels un permis est demandé portent sur des biens 
immobiliers situés à proximité ŘΩǳƴ ǎƛǘŜ ǾƛǎŞ ŀǳ Ǉƻƛƴǘ пϲ ŘŜ ƭΩŀƭƛƴŞŀ мŜǊΣ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ 
ǇƻǳǊ ŘŞƭƛǾǊŜǊ ƭŜ ǇŜǊƳƛǎ ǎƻƭƭƛŎƛǘŜΣ ƭŜ Ŏŀǎ ŞŎƘŞŀƴǘΣ ƭΩŀǾƛǎ ŘŜ ƭŀ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ 
ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ŀŎǘŜǎ Ŝǘ ǘǊŀǾŀǳȄ ǎƻƴǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘŜ ǇƻǊǘŜǊ ŀtteinte 
Ł ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ Řǳ ǎƛǘŜ ŎƻƴŎŜǊƴŞ ǎƻƛǘ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜƳŜƴǘΣ ǎƻƛǘ Ŝƴ ŎƻƴƧǳƎŀƛǎƻƴ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ Ǉƭŀƴǎ ƻǳ 
ǇǊƻƧŜǘǎΦ 5ŀƴǎ ŎŜ ŎŀǎΣ ƭΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘŜǎ Ŝǘ ǘǊŀǾŀǳȄ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǎƻƛǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘŜΣ ǎƻƛǘ ǎǳōƻǊŘƻƴƴŞŜ Ł 
des conditions particulières de protection des persƻƴƴŜǎΣ ŘŜǎ ōƛŜƴǎ ƻǳ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ  

[Ŝ DƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ǇŜǳǘ ŘǊŜǎǎŜǊ ƭŀ ƭƛǎǘŜ ŘŜǎ ŀŎǘŜǎ Ŝǘ ǘǊŀǾŀǳȄ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭΩŀǾƛǎ ǾƛǎŞ ŀǳȄ ŀƭƛƴŞŀǎ н 

Ŝǘ о ƴŜ Řƻƛǘ Ǉŀǎ şǘǊŜ ǎƻƭƭƛŎƛǘŞ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ Řǳ Ŧŀƛǘ ǉǳΩƛƭǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩŀŦŦŜŎǘŜǊ ŘŜ 

manière significativŜ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ ǾƛǎŞǎ ŀǳ Ǉƻƛƴǘ пϲ ŘŜ ƭΩŀƭƛƴŞŀ мŜǊ Ŝǘ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ȅ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎΦ ς 

Décret du 8 mai 2008, art. 11).  
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7.3. Formulaire de demande de modification / ajout de données  
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